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dernière,  grâce  à  une  connaissance  approfondie  de  la  structure  des  principales  branches 
économiques,  et à une  étude  empirique  de  la concentration  en  chacune  d'elles,  de  mener 
adéquatement sa politique de la concurrence. 
Ce rapport s'attache à définir la situation au cours des années 1970 à 1974, et doit être examiné 
co(\jointement  avec  une  étude  faite  antérieurement  et consacrée  aux  années  1962  à  1969 
(document IV/111/73). 
Pour le  secteur de la pharmacie et pour ce même aspect de l'évolution de la concentration, 
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Communautés Européennes de  BRUXELLES. PREFACE 
Le  présent volume  fait partie d'une série  t'études sectorielles sur 
l'évolution de  la concentration dans les différents pays membres  de 
la Communauté  européenne. 
Les  rappo~s orrt  été établis par les différents Instituts et experts 
nationaux,  chargés par la Commission  de réaliser le programme  d'études 
sectorielles en question. 
Compte  tenu de  l'intérêt spécifiaue et général de  ces rapports et des 
engagements pris par la Commission  à  l'égard du Parlement  européen,  ils 
sont publiés intégralement dans  leur version originale. 
A ce sujet, la Commission  s'abstient de·  tout commentaire,  en se bornant 
à  préciser que la responsabilité des données  ~t des opinions figurant 
dans chaque rapport incombe  exclusivement à  l'Institut ou  expert qui en 
est l'Auteur. 
Au  fur et à  mesure  que  d'entres rapports en exécution du  programme  sec-
toriel encore  en cours  seront livrés à  la Commission,  ils seront égale-
ment  publiés. 
La Commission  publiera également une  série de  documents et de  tableaux 
de synthèse,  afin de  donner quelques indications permettant des compa-
raisons internationales sur l'évolution de la concentration dans  les 
différents pays membres  de la Communauté. 
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 1.  FACTEURS  D E  C 0  N C E N T R A T I  0  N 
Préalablement  à  toute analyse  des  éventuels facteurs  de  concentration dans 
un  secteur industriel, il convient  de procéder  à  l'étude de  ses  conditions 
d'exploitation et de  ses  débouchés.  Les  économies  d'échelle et les besoins 
de  financement,  la dispersion des distributeurs et des  acheteurs  sont  en 
effet source potentielle de concentration. 
Alors  que  les conditions  de  fabrication et d'investissement sont  celles de 
toute  industrie  à  la fois  légère et rentable,  l'étude des  conditions 
d'exploitation propres  à  l'industrie pharmaceutique  en France fait apparaî-
tre d'autres aspects plus  caractéristiques. 
Il s'agit de  la recherche et des  échanges  internationaux qui  en raison pour 
l'un de  la nature  du  produit,  et pour l'autre de  la réglementation,  sont non 
seulement  caractéristiques de  l'industrie pharmaceutique mais  influencent 
notablement  la dépendance  de  laboratoires vis-à-vis d'entreprises dotées  de 
moyens  plus  importants  ou  implantées  à  l'étranger. 
Quant  aux débouchés  de l'industrie pharmaceutique,  ceux-ci  sont très spéci-
fiques.  La  complexité  des  relations producteur-consommateur fait intervenir 
entre autre le monopole  potentiel que  constitue la Sécurité Sociale en 
France.  C'est également  dans  ce domaine  que  se situe l'action de  l'informa-
tion médicale,  moyen  privilégié de la concurrence pharmaceutique. 
Il semblerait  donc  que  la concentration de  type  classique  (liée aux·écono-
mies  d'échelle dans  le processus  de fabrication,  à  l'élimination d'un concur-
rent  susceptible d'agir sur les prix,  à  l'absorption d'un concurrent défici-
taire ou  en faillite  ••• )  n'est pas  applicable à  l'ensemble de  l'industrie 
pharmaceutique.  En  revanche,  la concentration associée à  un phénomène  d'ex-
pansion  de l'entreprise apparaîtrait plus  fréquemment,liée  à  la croissance 
d'un budget  de  recherche,  l'élargissement  d'un marché  géographique,  la di-
versification de  produits. 
11 1.1.  L'EXPLOITATION 
1.1.1.  Recherche 
La  recherche apparaît  indispensable d'une part  à  l'expansion d'une entreprise 
pharmaceutique et d'autre part  à  son  indépendance. 
En  effet,  en raison de  l'obsolescence relativement  rapide  des  spécialités 
pharmaceutiques,  sur le plan scientifique, mais bien plus  sur le plan commer-
cial,  un flux de  produits  nouveaux constitue le fondement  réel d'un chiffre 
d'affaires en progression et d'une marge  positive. 
Le  recours  à  une  recherche extérieure  à  l'entreprise est fréquente,  par 
l'intermédiaire d'accords  de  licences.  Celles-ci sont  souvent  pour le pro-
priétaire de  la licence un moyen  d'implantation sur un marché  étranger, bien 
que  certains  groupes  préfèrent  un  échange  de  licences  à  une  concession simple. 
Indispensables  au licencié,  des  accords  peuvent  cependant mettre  en jeu son 
indépendance. 
La  "Commission Boutet"  (1)  a  en effet observé  que  beaucoup d'entreprises 
absorbées  dans  un  groupe  avaient été  largement  tributaires de  licences 
consenties par leur futur  acquéreur,  notamment  par des  sociétés étrangères. 
(1)  Commission  chargée  de  l'étude des  problèmes  de  l'industrie pharmaceu-
tique créée par arrêté interministériel le 9  Septembre  1970  et prési-
dée  par J.  Boutet. 
12 Une  caractéristique importante  de  la recherche pharmaceutique est le délai 
de  rentabilisation.  Le  temps  mis  pour  passer d'une molécule  à  un produit 
fini et testé serait de  l'ordre de  six à  sept ans  et le nombre  de molécules 
à  synthétiser préalablement est de  l'ordre de  5.000. 
Une  entreprise pharmaceutique doit  donc  financer pendant  un  laps  de  temps 
assez  long,  à  partir de  ses bénéfices présents la source  escomptée  de  ses 
bénéfices  futurs. 
La  connaissance  du  budget  recherche  minimu~et du  chiffre d'affaires qui 
peut  le financer,est  donc  d'un grand  intérêt notamment  pour déterminer quels 
sont  les  laboratoires français  qui  ont  les moyens  d'effectuer une  recherche, 
et par  conséquent  de  rester indépendants,  ou  tout  au moins  de  négocier,  en 
termes  plus  favorables  leur intégration à  un  groupe. 
Une  étude  du  N.E.D.C.  avait établi qu'un programme  de  recherche devait  com-
porter au minimum  3  projets et de  préférence 8  à  10,  programme  qui  devait 
être soutenu  à  long  terme  en raison du  délai  de maturation de  ce  type d'inves-
tissement.  Le  N.E.D.C.  avait chiffré à  l'époque  (1970)  et pour  le Royaume-Uni, 
ce budget minimum  à  0,5 M b  par an  dans  le premier  cas  et  à  4  M t  dans  le 
deuxième. 
En  France,  la "Commission  Boutet"  a  jugé  impossible  de  déterminer  une  taille 
optimale des  centres  de  recherches.  Elle  a  cependant  estimé un  seuil, en-deçà 
duquel  les  travaux de  recherche risquaient  de  ne  plus  être rentables  :  le prix 
de  revient  annuel  d'un chercheur  (en  comprenant  les  frais  annexes  et son équi-
pe minimum)  aurait été  de  plus  de  250.000 F. (1970-1971).  Or  la Commission 
estimait qu'un centre  de  recherche  devait  comprendre  au minimum  50  à  100  per-
sonnes  dont  15  à  20  chercheurs.  Dans  ce  cas,  à  l'époque,  le budget  minimum 
d'un centre de  recherche ressortait à  5  MF,  soit probablement  aux environs 
de  8  MF  aujourd'hui. 
13 En  faisant  l'hypothèse,  nettement  surestimée,  qu'un laboratoire consacre 
10%  de  son chiffre d'affaires  à  la recherche,  on  obtient un  chiffre 
d'affaires de  80  MF  qui  constituerait donc  un minimum  pour  le laboratoire qui 
entend  faire  de  la recherche. 
Or  parmi  les  laboratoires  implantés  en France,  moins  d'une cinquantaine 
rempliraient cette condition. 
Bien entendu,  il faut  tenir compte  du  chiffre d'affaires réalisé par le groupe 
auquel  appartient  le laboratoire,  ses  possibilités  de  recherche  coordonnée, 
ou les  groupements  de  recherche  auxquels  il peut  appartenir.  En  contrepartie, 
le seuil que  nous  avons  cité est un minimum. 
Le  seuil maximum  pour un  centre  de  recherche  (mais  un  laboratoire peut  en 
établir plusieurs)  serait selon la Commission  de  800  personnes  dont  160 
chercheurs  (mille et 500  chercheurs  aux Etats-Unis),  soit un budget d'environ 
60  MF  à  l'heure actuelle,  donc  un  chiffre d'affaires de  600  MF. 
En  France,  seuls quelques  groupes  atteignent  ce niveau  de  chiffre d'affaires 
à  l'aide souvent  de ventes  non  pharmaceutiques. 
En  raison de  la multiplication du  nombre  d'essais  animaux et cliniques néces-
saires,  ainsi qu'en  raison de  la diminution  de  la recherche appliquée,  ce 
seuil ne  peut  que  s'accroître rapidement. 
Doit-on en tirer la conclusion de  la disparition à  terme,  ou  de  la "mise  en 
orbite" dans  un  groupe,  de  nombreux petits et moyens  laboratoires  ? 
Ce  phénomène  est certainement déjà en  cours  (cf.  §Structure de  l'offre), 
mais  on  peut  penser qu'un certain conservatisme  de  la prescription pourra 
contribuer  à  prolonger leur existence et leur rentabilité. 
C'est dans  ce  contexte également  que  les  concessions  de  licence peuvent 
paraître avantageuses  aux laboratoires  de  taille moyenne.  Bien que,  nous 
l'avons  vu,  il s'agit parfois  de  la première  étape  d'une  absorption future. 
14 Secteur 
Les  dépenses  de  recherche et développement  de  l'ensemble  de  l'industrie phar-
maceutique  sont  les  suivantes  : 
'  BUDGET  RECHERCHE  ET  DEVELOPPEMENT  DE  L'INDUSTRIE 
Année  Dépenses  totales,  en MF  (1)  % du  CA 
1969  394,4  7  % 
1970  451 ,4  8  % 
1971  557,0  10  % 
Source  S.N.I.P. 
La  répartition du  budget  1971  est la suivante,  selon le S.N.I.P. 
- Recherche  fondamentale  7  % 
- Recherche  appliquée  61  % 
- Développement  32  % 
(1)  Dont  15  % environ de  dépenses  extérieures 
15 Entreprises 
Les  dépenses  de  recherche et développement  d'entreprises pharmaceutiques 
françaises  publiant un  rapport annuel,  sont  les  suivantes  : 
DEPENSES  DE  RECHERCHE  ET  DEVELOPPEMENT  - 1974 
MF  % du  CA  .consolidé 
- ROUSSEL  UCLAF  183  7  % 
- C.M.  INDUSTRIE  60  7  % 
- LABAZ  32  7  % 
- DELALANDE  29  9  % 
- SYNTHELABO  25  10  % 
- R.  BELLON  25  environ  9  % 
- I.  ME RIEUX  24  environ  8  % 
-RET!  18  10  % 
- PARCOR  16  5  % 
- SARBACH  8  7  % 
Il n'est pas  possible  de  distinguer la recherche appliquée,  fondamentale  et 
le développement.  La  proportion du  chiffre d'affaires consolidé est donné  à 
titre indicatif dans  la mesure  où  ni celui-ci ni le budget  recherche ne  con-
cernent nécessairement que  la pharmacie. 
16 1.1.2.  Fabrication 
On  peut tenter d'appréhender l'intensité capitalistique par le biais des 
rapports  suivants  : 
MOYENNE  DES  RATIOS  DES  ENTREPRISES  A L'ECHANTILLON  BANQUE  DE  FRANCE 
1970  1971  1972  1973 
Immobilisations  brutes  0,69  0,61  0,58  0,54  Valeur AJoutée 
: 
Immobilisations brutes  0,24  0,21  0,21  0,19  Chiffre d'affaires 
: 
Banque  de  France  Centrale des  Bilans 
Dans  l'appréciation de  ces ratios, il convient  de tenir compte  d'une part de 
la variation des  échantillons  de  la Banque  de France,  d'autre part des diffi-
cultés monétaires  inhérentes  au  rapprochement  de  postes  de bilan des  postes 
du  compte  d'exploitation. 
On  peut donc  considérer que  l'industrie pharmaceutique,  dont  les investisse-
ments  représentent entre 2  % et 4  %de  son chiffre d'affaires,  est une  indus-
trie légère  (le niveau national  du  premier ratio,  étant de  l'ordre de  2). 
Seule la fabrication de  quelques  spécialités,  en particulier celles qui sont 
issues  d'un processus  de  fermentation  exige un  équipement plus  lourd. 
La  relative faiblesse de  l'intensité capitalistique de  la production pharma-
ceutique va  de  pair avec  une  automatisation poussée  ;  les frais  de  personnel 
globaux représentent  1/5  ème  du  produit,  mais  une  large part est consacrée 
aux services administratifs et commerciaux  :  38  %de l'effectif total selon 
le S.N.I.P.  est composé  d'ouvriers.  Parmi  eux,  une bonne part est employée 
au  stade du  conditionnement.  Les  frais  de  personnel relatifs  à  la fabrica-
tion sont donc  proportionnellement  peu  importants. 
17 Par ailleurs,  les  laboratoires  peuvent  réduire leur frais  de  fabrication par 
le biais  de  la sous-traitance soit à  une  société spécialisée  (le chiffre 
d'affaires de Février- Decoisy-Champion était de  83  MF  en  1973),  soit  à 
une  société centralisant cette activité pour un  groupe  (Usiphar pour Roussel 
Uclaf,  Prophac  pour  C.M.  Industries). 
Un  autre moyen  d'éviter un  processus  de  fabrication considéré  comme  trop 
coûteux ou trop  complexe  passe par l'intermédiaire de  l'achat de  principes 
actifs,  fréquemment  par importation.  Ce  type d'achats  qui  laisse au labora-
toire le soin de  la formulation et de  la galénique,  peut  se faire dans  le 
cadre des  relations  internes  à  un  groupe  ou  d'accords  de  licences. 
La  rentabilité,  la faible  intensité capitalistique, et fréquemment  la struc-
ture familiale  du  capital,  contribuent à  un autofinancement  important  des 
laboratoires pharmaceutiques.  Pour 50%  des  entreprises  de  l'échantillon de 
la Centrale des  Bilans  de  la Banque  de  France,  la valeur du ratio Capitaux 
propres  1  Capitaux permanents  est supérieure à  88  %. 
Les  dettes  à  long et moyen  terme  sont donc  relativement faibles  :  pour  90  % 
des  entreprises  du même  échantillon,  la valeur du ratio Dettes  à  plus  d'un 
an  1  Total  du bilan est inférieure ou égale à  23,5  % et pour  50  % à 
4,4  %.  Récemment,  deux  laboratoires  (Delalande et RET!)  ont fait appel  aux 
capitaux extérieurs par l'intermédiaire d'une  introduction sur le marché 
boursier.  D'autres ont  eu recours  au  lancement d'obligations  (l'exemple le 
plus  récent est celui de Roussel-Uclaf). 
Le  financement  à  court  terme,  dont  la médiane est égale  à  57  % du  total du 
bilan, ressort davantage  du  crédit fournisseur  que  du  crédit bancaire  :  pour 
10  % des  entreprises,  le crédit fournisseur d'exploitation est inférieur ou 
égal  à  24,5  % des dettes  à  moins  d'un an,pour  90  % à  75  %. 
18 Le  fournisseur  de  consommations  intermédiaires  (matières  premières,  licences, 
prestations de  service)  peut  cependant être la société-mère ou la filiale 
spécialisée d'un groupe. 
Une  analyse globale  du  recours  au  financement  externe ne permet pas  d'appré-
cier cependant  le financement  jugé nécessaire  à  l'expansion d'une entreprise 
qu'un  groupe  de plus  grande  dimension peut  éventuellement fournir. 
1.1.3.  Echanges  internationaux 
Les  échanges  internationaux pharmaceutiques  peuvent être observés  de 
plusieurs points  de  vue  :  produits finis, matières  premières, brevets, 
et sont  en liaison étroite avec  l'implantation internationale des  labo-
ratoires. 
19 La  rubrique  douanière  30  comprend plusieurs  sous-rubriques 
PRODUITS  PHARMACEUTIQUES  - COMMERCE  EXTERIEUR,  EN  MF 
(classif douanière 30)  Ventilé par rubrique  douanière 
30  03  30  04  30  05  30  80  30  01  30  02  30  97°u 
Médicament  Autres 
sérums  ouates  (catguts  Produits  vaccins  pour  la  ligatures  Colis  médecine  gazes, 
opothérap.  toxines  humaine  bandes  réactifs  postaux 
micro-org.  vétérin.  .  ...  opacif. 
trousses 
1970 
- Import.  32  10  35  6  8  -
- Export.  1  1  46  910  27  19  29 
1971 
- Import.  44  16  55  9  8  1 
- Export.  14  57  1. 038  34  19  21 
1972 
- Import.  33  17  49  13  Il  1 
- Export.  14  50  1.153  17  25  24 
1973 
- Import.  40  15  72  23  12  0,5 
- Export.  26  81  1.454  35  29  26 
1974 
- Import.  57  28  99  43  25  0,5 
- Export.  33  99  1. 682  57  41  29 
La  rubrique  30  03  (médicaments  pour la médecine  humaine  et vétérinaire)  est 
prépondérante dans  le domaine  des  exportations  (un  peu moins  de  90  %)  et 
dans  le domaine  des  importations  (plus  de  la moitié).  Dans  ce dernier cas, 
la rubrique  30  01  (produits  opothérapiques)  représentent  également  une  part 
importante;  les  pays  exportateurs  de  ces  produits  comprennent  les Pays-Bas 
et le Danemark,  dont  l'industrie de  la viande est  traditionnellement  très 
développée. 
Parmi  les  zones  principales  d'échanges  commerciaux  pharmaceutiques  figurent 
la CEE  et la Zone  Franc  (qui  ne  comprend  plus  les  pays  du  Maghreb  et  la 
Guinée  depuis  1973). 
20 La  ventilation selon ces  zones  est la suivante 
PRODUITS  PHARMACEUTIQUES  - COMMERCE  EXTERIEUR,  EN  MF 
(classif douanière  30)  Ventilé par  zone 
Importations  Exportations 
1970  91  1. 042 
dont  :  - CEE  31  189 
- Zone  Franc  3  519 
1971  127  1. 183 
dont  :  - CEE  45  234 
- Zone  Franc  4  567 
1972  124  1. 317 
dont  :  - CEE  49  341 
- Zone  Franc  2  586 
1973  162  1. 650 
dont  :  - CEE  (1)  (87)  (434) 
- Zone  Franc  (2)  (2)  (351) 
1974  252  1. 939 
dont . - CEE  (1)  (135)  (536)  . 
- Zone  Franc  (2)  (2)  (389) 
La  CEE  "élargie" représente la moitié des  importations. 
Par  contre,  les exportations  sont  destinées  pour près  de  moitié à  la Zone 
Franc  (pays  du  Maghreb  et Guinée  compris). 
(1)  Elargie 
(2)  Ne  comprend  plus  les  pays  du Maghreb  et la Guinée. 
21 Le  commerce  extérieur de produits pharmaceutiques finis  ne  représentent 
cependant  pas  une  part essentielle de  l'activité pharmaceutique française 
COMMERCE  EXTERIEUR  DE  LA  RUBRIQUE  30  03  RAPPORTE  AU  CA 
DE  L'INDUSTRIE  PHARMACEUTIQUE 
Année  Importations  Exportations 
%  ~~  %  du  CA 
1969  0,6  12,7 
1970  0,5  13,0 
1971  0,7  12,7 
1972  0,6  12,9 
1973  0,7  14,2 
Source  S.N.I.P. 
La  faiblesse des  importations et dans  une moindre mesure  des  exportations 
s'explique  en grande partie,  tant  en France  que  dans  les principaux marchés 
étrangers,  par une  réglementation protectrice. 
En  France,  en effet,  les médicaments  étrangers ne peuvent pénétrer qu'excep-
tionnellement et sur dérogation accordée par le Ministère,  en raisons  des 
contrôles nationaux de  la mise  sur le marché et de  la production. 
Dans  la plupart des  pays  industrialisés, la tendance  à  la protection tant 
de  la santé publique que  de  l'industrie et des  emplois  nationaux s'accentue, 
et le marché  Communautaire  pharmaceutique  reste pour  l'instant  à  l'état de 
projet. 
Il est  donc  logique  que  les exportations  françaises,  destinées  en  bonne 
partie à  des  pays  en voie  de  développement,  soient,  bien que  peu  importantes 
relativement au chiffre d'affaires,  supérieures  aux importations. 
22 Cette réglementation ne  signifie pas  bien entendu que  la pénétration étran-
gère  en France,  ou  la pénétration française  à  l'étranger,  soit  sans  impor-
tance. 
L'existence de  cette réglementation explique  au  contraire l'implantation de 
nombreux  laboratoires étrangers  en France,  puisque celle-ci devient  une 
condition nécessaire  à  l'établissement sur le marché  français. 
Se lon la "Connnission  Boute t'',  en  1  969,  une  cinquantaine des  120  premiers 
laboratoires  en France étaient contrôlés  directement  ou  indirectement par 
des  intérêts étrangers majoritaires,  se répartissant entre 50  % pour les 
sociétés  américaines,  25  % suisses,  10  % allemandes. 
Depuis  1969,  d'autres  laboratoires,  et non  des  moindres,  sont  passés  sous 
contrôle étranger  (cf.  §  Liaisons Financières). 
Au  total,  un article récent  dans  le journal  "Le Monde",  estimait qu'après 
la prise de  contrôle  de  Roussel Uclaf,  60  % environ du marché  pharmaceutique 
français  était sous  domination étrangère. 
Inversement,  le marché  étranger des  laboratoires français  est nettement 
sous-estimé par  le chiffre des  exportations,  destinées  surtout aux marchés 
les moins  développés  donc  les moins  protégés  (encore  que  la tendance  à  la 
protection se renforce là aussi).  Selon le S.N.I.P.  (cité par "Les  Echos") 
l'activité des  filiales françaises  à  l'étranger correspondait  en  1968  à  un 
chiffre d'affaires de  1.916 MF,  soit 41%  de  son chiffre d'affaires total. 
Tous  les  laboratoires  un peu  importants  en France ont  une  ou plusieurs 
filiales étrangères. 
23 Plus  important  que  l'échange de  produits finis,  est pour l'industrie pharma-
ceutique,  l'échange international  de  principes actifs.  Cet  échange  se fait, 
soit dans  le cadre  de  relations  inter-groupes  soit sur le marché  internatio-
nal  des  produits  thérapeutiques  en vrac. 
D'après  le S.N.I.P.,  le solde net  importateur concernant les  substances 
actives était de  672  MF  en  1972. 
La  facturation entre filiale et  société-mère étrangère est sujette à  des 
difficultés d'appréciation,  dans  la mesure  où  pour  des  raisons fiscales  ou 
pour  la déterminationdu prix d'une spécialité par un  organisme d'assurance-
maladie  (cf.  §Sécurité Sociale),  la ventilation du prix de  cession interne, 
facturé  par la société-mère ou une  filiale spécialisée,  entre amortissement 
des  frais  de  recherche,  conditions  de  fabrication  ••• ,  est impossible  à  déter-
miner  de  l'extérieur (la Commission  des Monopoles  Britanniques avait fait 
référence  au prix de vente des  principes actifs en Italie,  lors  du calcul  du 
prix de  revient du  Librium et du  Valium par la filiale britannique de 
Hoffmann  La  Roche). 
On  peut  penser que  dans  cette mesure,  le déficit directement  lié au  coût 
réel des  substances  actives est peut-être surestimé. 
Les  redevances  provenant  des  concessions  de  licence et de brevets  forment 
un  autre poste déficitaire pour  l'industrie pharmaceutique  française  ; 
celui-ci est d'ailleurs susceptible de  surestimation pour  la même  raison que 
les principes actifs,  certaines sociétés-mères  préférant  une  redevance  à 
un  dividende. 
24 Selon le S.N.I.P.,  le solde net des  redevances s'établissait à- 58  MF  pour 
l'industrie pharmaceutique française  en  1972. 
Les  sociétés  indiquant la balance  de  leurs  redevances  sont rares.  Cependant, 
Roussel  Uclaf  indiquait  à  une  réunion d'analystes financiers  en  1973  que  sa 
balance  de brevets et licences  en  1972  était de+ 12  MF  avec ses filiales 
et de  - 13,7  MF  avec  les tiers. Les  redevances  reçues par C.M.  Industries 
au  titre de  la vente du Tranxène  aux Etats-Unis par  son licencié  Abbott 
ressortaient  à  7,03 Mg  en  1973. 
Il est possible,  cependant,  que  la préférence  témoignée par des  groupes 
pharmaceutiques  importants vis-à-vis  de  l'échange de  licences plutôt que 
de  la concession,  limite les déséquilibres et les prises de  contrôle de 
petits laboratoires  licenciés,  observées par la Commission Boutet. 
Une  entreprise ne  désirant pas  encourir des frais de  recherche hors  de 
proportion avec  son chiffre d'affaires, ni recourir  à  des  concessions  de 
licence ne  peut connaître une  expansion réelle qu'en élargissant le marché 
de  ses produits actuels.  Celui-ci est limité,  sur un plan national, par le 
nombre  d'applications d'un produit,  l'existence de produits concurrents,  et 
la fréquence  des  indications  thérapeutiques. 
Il est  donc  logique  que  le chemin de  l'expansion dans  ces  conditions passe 
par  l'implantation sur des  marchés  étrangers. 
Cette  implantation peut se faire sous  des  formes  diverses  :  concessions  de 
licences,  emploi  de  représentants  exclusifs ou non,  création de filiales 
ou acquisition de filiales locales bénéficiant de marques  établies et d'un 
réseau  commercial  organisé.  La  Commission Boutet avait en  1969  noté que la 
catégorie d'entreprises privilégiées dans  ce dernier cas  correspondait aux 
laboratoires  à  caractère familial et au chiffre d'affaires compris  entre 
30  MF  et 50 MF. 
25 1.2.  LES  DEBOUCHES 
1.2.1.  Circuits de distribution 
1.2.1.1.  Officines  ----------
La  commercialisation des  produits  pharmaceutiques  est assurée,  au stade  du 
détail,  par des  pharmacies bénéficiant d'un monopole  de  vente sur un  terri-
toire donné.  Ces  entreprises étaient  au nombre  de  17.526  au  1.1.1974  sans 
compter  74  pharmacies  minières  et 57  pharmacies  mutualistes.  Contrairement 
à  l'exemple  de  Boots  au Royaume-Uni,  il ne  semble pas  réaliste d'envisager 
une  diversification en  amont  des  officines  dans  leur situation actuelle. 
Historiquement,  certaines officines françaises,  préparant  leurs  spécialités 
elles-mêmes,  sont  à  l'origine de  laboratoires  industriels  (contrairement  à 
l'origine  chimique  de  beaucoup  d'entreprises pharmaceutiques  allemandes). 
Cependant,  les préparations magistrales  représentent moins  de  1  % du  marché 
pharmaceutique,  et pour  des  raisons essentiellement réglementaires,  les 
pharmacies  restent  dans  l'ensemble  des  petites  entreprises  à  caractère fami-
lial. 
Les  pharmacies  d'hôpital distribuent les médicaments,  mais  ne  les vendent 
pas.  Ils jouent  en fait davantage  un  rôle d'acheteur que  de  revendeur. 
Entre  les officines  et les  industriels existent plusieurs  intermédiaires. 
Les  principaux sont  les grossistes répartiteurs. 
26 Ce  sont  eux  qui  détiennent et gèrent  les  stocks régionaux  importants et 
réglementés  et sont  dans  l'obligation de  livrer rapidement.  Dans  cette branche 
l'accroissement  de  la productivité  a  été important  grâce  à  l'informatisation. 
La  pratique des  ristournes  ("barèmes  d'écarts"),  le taux de marque  relative-
ment  bon  (10,7  %)  aurait  conduit  la profession à  des difficultés financières. 
Déjà concentrée,  3  sociétés et un  GIE  représentaient  70  % du  chiffre d'affai-
res,  la liquidation du  Comptoir National  de  la Pharmacie Française en Mars 
1973  a  entraîné la perte de  2  établissements  du  C.N.P.F.  sur 3  en région pari-
sienne et le  report  de  la clientèle sur l'Office Commercial  Pharmaceutique 
et l'Ile-de-France  Pharmaceutique~ 
En  1974,  un  répartiteur à  Nice  et un  à  Lyon  avaient  également  disparu du mar-
ché.  Cette profession n'a donc  pas  actuellement la capacité  financière  de  se 
diversifier vers  l'amont.  Par contre,  l'industrie pharmaceutique  en passant 
par des mandataires  directs,  les dépositaires,  font  directement  concurrence 
aux répartiteurs.  Les  dépositaires  qui  travaillent pour un  ou  plusieurs  labo-
ratoires,  ou  les  comptoirs  de vente d'un groupe,  vendent  souvent  simultané-
ment  aux répartiteurs et aux officines et ne  sont pas  assujettis à  la régle-
mentation concernant  la gestion de  stocks  complets  et volumineux,  ni  à  l'obli-
gation de  desservir même  des  officines mal  situées.  Cependant,  dans  le sens 
industrie-répartiteur, il semble peu probable qu'un laboratoire  tente de  ren-
trer dans  une  profession réglementée et  à  marge  relativement  faible. 
1.2.2.  Complexité des  relations  producteur-consommateur 
Contrairement  à  de  nombreuses  industries,  le choix du  produit et dans 
beaucoup  de  cas,  le coût  du  produit, n'est pas  du ressort du  consommateur. 
Il faut  ici distinguer des  autres,  les produits dits "Grand  Public" dont 
l'achat sans  prescription médicale est autorisé et dont  la publicité desti-
née  à  une  audience non spécialisée est également  autorisée.  Ils ne  consti-
tuent  qu'une part relativement faible  du  marché  pharmaceutique  :  6  %d'après 
la Commission  Boutet. 
27 Les  autres produits font  l'objet d'une publicité spécialisée uniquement  et 
par conséquent,  même  s'ils ne  sont pas obligatoirement prescrits par ordon-
nance,  le malade  ne peut en prendre connaissance,  plus  ou  moins  direc-
tement  que  par le médecin. 
Le  choix du médicament par le médecin est indépendant  du  coût  dans  la mesure 
où  celui-ci est supporté,  soit directement par le malade,  soit par la collec-
tivité par l'intermédiaire d'un organisme  d'assurance~aladie (50,7%  de  la 
consommation pharmaceutique des ménages  leur a  été remboursée  en  1973). 
En  conséquence,  l'industrie pharmaceutique doit adapter le médicament  au 
malade par la voie  de  la recherche,  adapter la commercialisation aux médecins 
qui  détiennent  le pouvoir du  choix et adapter le prix aux  exigences  de  la 
Sécurité Sociale. 
Il faudra de  plus  en plus d'ailleurs une  adaptation  aux  exigences  du  consom-
mateur  lui-même  exprimées  par voie de  compagnies  d'organismes  de  consomma-
teurs contre la sur-médication,  ou  un  médicament particulier  (le  chloramphe-
nicol a  fait récemment  l'objet de vives  attaques  - "Que  Choisir" n°  84) 
ou par la voie de  l'information systématique du public par le biais  de  livres 
tels que  celui  du Dr  Pradal  (plus  de  300.000 exemplaires  vendus)  qui  a  établi 
le droit  à  l'information face  à  l'opposition des  laboratoires qui  arguaient 
de l'interdiction de publicité au  grand public. 
1.2.3.  Le  rôle de la Sécurité Sociale 
détermination du  prix 
Admission  au  remboursement  et 
Son  impact  sur le marché  des  médicaments  peut être apprécié par le fait  que 
les produits  remboursables  représentent  90  % des  médicaments  en vente  ;  la 
moitié de  la valeur des  achats  est effectivement remboursée  par la Sécurité 
Sociale,  soit plus  de  60  % du nombre  des  achats  concernés. 
28 L'admission  à  la liste des  médicaments  remboursables  s'exerce en fait  en 
deux  étapes  par  deux  sections différentes,  technique et économique,  de  la 
commission  compétente.  Celle-ci doit apprécier si le produit "présente une 
efficacité,  apporte  une  amélioration thérapeutique ou  une  économie  dans  le 
coût  du  traitement". 
La  section  technique doit apprécier  les qualités  thérapeutiques  du  médicaments 
mais  rencontre  de  grandes  difficultés  en raison de  l'absence fréquente  d'exper-
tises comparatives  et  de  la spécialisation du fait des  nombres. 
En  conséquence,  selon l'étude présentée par  '~otes et Etudes  Doc.  du  9  Juin 
1975",  la Commission  témoigne  d'une  grande bienveillance dans  ses  apprécia-
tions,  demande  rarement  des  expertises  complémentaires  comparatives  et fait 
bénéficier le laboratoire d'un doute  éventuel. 
Il est évident  dzns  ces  conditions  que  la  concurrence  sur  le plan thérapeu-
tique  ne  s'effectue pas  au  stade  de  l'admission  à  la liste des  médicaments 
remboursables. 
La  section économique vérifie les différents  éléments  du prix  coût  du  prin-
cipe actif,  coût  de  fabrication et  de  contrôle,  pourcentage  des  frais  géné-
raux,  redevances,  frais  de  recherche,  marge bénéficiaire. 
Or,  la Commission  ne  semble  pas  disposer d'informations  lui permettant  une 
évaluation réelle  de  ce  coût.  L'appréciation du  coût  du  principe actif,  fon-
dement  de  la détermination  du  prix,  est effectué,  sur la base d'un calcul 
détaillé présenté par le fabricant.  Cependant,  l'évaluation d'un coût  réel  à 
partir d'éléments  tout  de  même  résumés  est toujours difficile.  D'autre part, 
la Commission n'est pas  en mesure,  dans  le cas  de  principes actifs  importés, 
d'évaluer le coût  de  fabrication réel  dans  le pays  exportateur mais  dispose 
seulement  du  coût  d'achat par la société en France.  Par ailleurs,  le coût  est 
parfois  accru par un  circuit relativement  complexe  du principe actif,  qui 
peut passer par plusieurs  intermédiaires  de  nationalités différentes  apparte-
nant parfois  à  un  même  groupe  (cf.  N.E.D.  du  9.06.1975  et Le  Monde  du  16.04 
1  97 5) . 
29 Le  coût  de  fabrication et  de  contrôle serait évalué par la Commission,  sans 
difficulté maJeure,  en fixant  certains critères selon la forme  galénique. 
Le  poste des  redevances  donne  lieu selon l'étude N.E.D.  au plus  grand  nombre 
d'abus,  dans  la mesure  où  les contrats entre filiales d'un même  groupe  ayant 
par ailleurs  des  cessi·Jns  internes  à  des  prix comprenant  largement  les frais 
de  recherche  sont  nombreux. 
Les  frais  de  recherche  ne  seraient  que  rarement  discutés  par la Commission. 
en raison des  difficultés  inhérentes  à  une  définition stricte du poste. 
Les  frais  généraux et la marge bénéficiaire sont  calculés  en pourcentage  du 
prix de  revient  industriel.  La  rémunération des  fonds  propres  (5  % maximum) 
leur est proportionnelle. 
Ce  type  de  calcul ne  permet  donc  pas  une  approche  exacte  des  coûts réels et 
encourage  la maximisation  du  coût  du principe actif soit par abandon  des 
substances  trop bon marché,  soit par importation à  un  coût  non vérifiable. 
Par ailleurs,  parmi  les objectifs  de  la Commission,  la comparaison des  coûts 
de  traitement est d'autant plus difficile que  de  nombreuses  spécialités ont 
des  actions  thérapeutiques  communes  et  une  composition  très différente  • 
De  même,  l'indication thérapeutique peut varier avec  les différentes associa-
tions  de  principes actifs.  L'étude déjà citée de  N.E.D.  signale également  que 
les  posologies  figurant  au dossier  Sécurité  Sociale sont parfois réduites  par 
rapport  à  celles mentionnées  dans  le dossier du visa,  diminuant  ainsi le coût 
global  du  traitement. 
On  aurait  pu  penser  que  l'existence d'une entité représentant la majorité des 
consommateurs  de  médicaments  jouerait le rôle d'un monopsone  et par  là susci-
terait un  regroupement  de  l'offre,  renforçant  la position des  producteurs  face 
à  un  acheteur unique. 
30 Tel n'est pas  le cas  en France pour la Sécurité  Sociale  (contrairement par 
exemple  au N.M.D.  Norvégien qui  détient le monopole  national  de  l'importa-
tion et de  la répartition pharmaceutique). 
La  Sécurité Sociale ne  limite pas  considérablement  en effet,  le nombre  de 
médicaments  sur le marché  en  fonction  de  critères  thérapeutiques  ou  finan-
ciers.  Elle n'intensifie donc  pas  la concurrence  sur ces  plans.  Elle ne  joue 
pas  non  plus le rôle d'une  centrale d'achats,  puisque même  vis-à-vis  des 
~ 
sociétés étranp,ères,  les  achats  ne  sont pas  centralisés, bien qu'en défini-
tive payés  par une  caisse centrale. 
Il n'est donc  pas  illogique de  penser que  loin de  jouer un rôle monopsonique 
en  intensifiant la concurrence et en incitant  à  la concentration,  la Sécurité 
Sociale,  de  par  son existence,  déplace le lieu de  la concurrence,  en disso-
ciant  le consommateur  du  payeur,  du  domaine  des  prix à  celui  du  choix médical. 
1.2.4.  L'information médicale 
pharmaceutique 
moyen  privilégié de  la concurrence 
D'après  une  enquête  du  Credoc  (Consommation  n°  4- 1974)  76%  des  produits 
pharmaceutiques  acquis  par les  français  sont  des  produits prescrits  et le 
pourcentage serait majoré si l'on connaissait la part des  produits  acquis 
sans  ordonnance,  mais  ayant  été antérieurement prescrits,  à  l'acheteur ou 
à  ses proches. 
On  peut  en déduire  l'importance que  cette quasi-généralisation de  la pres-
cription peut avoir,  en  l'absence,  comme  nous  l'avons vu,  d'une  concurrence 
réelle par  les prix. 
31 On  pourrait penser  que  l'importance  du  choix du  médecin  entraîne une  concur-
rence  sur le plan de  ~a qualité et g'efficacité.  Cependant,  l'expérience 
individuelle du médecin est limitée par la variation de  l'effet d'un médica-
ment  suivant  la dose,  la spécificité physiologique  du  malade  et son attente 
psychologique.  Dans  ce dernier  domaine d'ailleurs,  des  études  récentes  ont 
tendu  à  démontrer  qu'une  ordonnance  abondante,  coûteuse et novatrice pouvait 
être source  de  satisfaction pour  le médecin  comme  pour le malade. 
De  plus,  la force  de persuasion de  la publicité,  lien commun  en  ce  qui  con-
cerne  les produits  de  consommation  courante,  s'exerce  également  sur les 
médecins.  Celui-ci,  en effet, n'est pas  en mesure  de retenir les  noms  et 
caractéristiques  de  quelques  8.000 spécialités.  La  concurrence par la qualité 
se  transforme  donc  en  concurrence  pour retenir l'attention du  médecin. 
En  effet, s'il est difficile pour  un  médecin  de  comparer  individuellement 
les différents  traitements et dans  la mesure  où  ce  rôle n'est pas  rempli 
par  la Sécurité Sociale,  et ne  peut l'être par des  laboratoires ayant 
pour priorité de  la vente  de  leurs  propres  produits,  il s'en suit que 
la commercialisation auprès  du  médecin  joue  un  rôle  prépondérant  dans 
la concurrence entre laboratoires. 
C'est  ce  qui  explique  l'importance  des  moyens  mis  en oeuvre  :  17%  des  prix 
fabricant  hors  taxe  d'après  la Commission  Ocelli  (1),  soit 8,2%  du  prix payé 
par  le malade.  Certes  comme  l'a noté  cette Commission,  le budget publici-
taire pharmaceutique était inférieur à  celui  de  la parfumerie  ou  des  spiri-
tueux,  mais  la cible n'est pas  la même  :  moins  de  100.000  médecins  (2) 
contre  l'ensemble  des  consommateurs. 
(1)  Commission  chargée de  l'étude des  problèmes  posés  par  la publicité 
des  spécialités pharmaceutiques  créée par arrêté ministériel  le 
7.09.  1972  et présidée parR.  Ocelli. 
(2)  70.711  dont  50.581  exerçant  en clientèle privée. 
32 Les  moyens  utilisés  comprennent  la visite médicale  (50  % des  dépenses  publi-
citaires), la documentation écrite remise  ou  envoyée  (20  %),  la distribution 
gratuite d'échantillons  (12,5  %),  la presse médicale  (12,5  %)  et différentes 
manifestations  du  type  congrès,  séminaires  (3  %),  (les  cadeaux d'entreprise 
étant probablement  inclus  dans  ce  dernier poste). 
L'âpreté de  la concurrence  dans  ce  domaine  explique l'intensité des  messages 
atteignant le harcèlement. 
9.000 visiteurs médicaux en France qui  sont  reçus  globalement  environ 27 
fois  par mois  par  chaque  généraliste. 
Ces  dépenses  cependant,  ne  sont  en principe pas  d'un montant  tel, ni  à  délai 
de  rentabilisation tellement  long,  qu'elles  soient susceptibles  de  provoquer 
un  appel  à  un  financement  extérieur. 
33 2.  S T R U C T UR E  D E  L'  0  F  F RE 
Le  nombre  des  entreprises  françaises  est élevé,  mais  il a  notablement 
diminué  en  25  ans. 
La  concentration est moyennement  forte  dans  la mesure  où  10  % des  entreprises 
détiennent  plus  de  50  % du marché.  Il semblerait  cependant  que  lors  de  ces 
dernières  années,  le niveau de  concentration,  malgré  la diminution du  nombre 
d'entreprises,  ait peu changé.  L'existence de  groupes  ne  semble  pas  remettre 
en cause le fait qu'aucune entreprise ne  soit réellement  prépondérante sur 
le marché. 
Il existerait actuellement environ 9.000 présentations sur le marché  pharma-
ceutique français. 
500  produits  réalisent  les  trois quarts  des  ventes.  D'où  une  concentration 
relativement élevée  du marché  des  médicaments.  Cela est vrai,  mais  dans  une 
moindre mesure,  des  catégories  thérapeutiques qu'il est difficile de  dénombrer 
de  manière  homogène. 
On  constate que  pour les laboratoires,  comme  pour les  catégories  thérapeuti-
ques,  la part des  ventes  réalisées par les premiers médicaments  est prépondé-
rante. 
35 2.1.1.  Nombre  d'entreprises 
NOMBRE  D'ENTREPRISES  DE  L'INDUSTRIE  PHARMACEUTIQUE 
Pharmacies  d'off1 
Années  Entreprises  cine avec  une  TOTAL  industrielles  annexe  de 
fabrication 
1950  970  990  1. 960 
1953  666  494  1. 160 
1958  592  365  957 
1960  565  315  880 
1961  543  291  834 
1962  526  281  807 
1963  514  267  781 
1 
1964  444  152  596  1 
1965  400  131  531  1 
1 
1966  401  119  520 
1967  398  112  510 
1968  406  Il  0  516 
1969  392  104  496 
1970  380  85  465 
1971  372  75  447 
1972  366  68  434 
1973  357  66  423 
1974  357  64  421 
SOURCE  S.N.I.P. 
36 Le  nombre  d'entreprises décroît  tous  les  ans  :  de  1.960 en  1950,  il est 
passé à  421  en  1974,  soit une  diminution de  79  % en  24  ans. 
Parmi  ces  entreprises,  les pharmacies  d'officine disposant  d'une unité de 
fabrication  a  décru de  94  %,  les préparations magistrales  représentent moins 
de  1  % du  chiffre d'affaires pharmaceutique.  De  nombreux  laboratoires  fran-
çais auraient pour origine des  officines produisant  des  préparations magis-
trales.  Mais  ces  laboratoires  se sont orientés vers la fabrication en 
série. 
2.1.2.  Répartition des  entreprises par tranche  dé  chiffre d'affaires 
Cette répartition perd, bien entendu,  de  son intérêt dans  la mesure  où il n'a 
pas  été tenu  compte  de  l'évolution des  prix pharmaceutiques  entre  1965  et 
1973  pour déterminer  des  tranches  comparables. 
On  notera  cependant  que  si le nombre  total d'entreprises  a  diminué  de  30  % sur 
la période,  le nombre  d'entreprises figurant  dans  la tranchP  supérieure a  été 
multiplié par 8,5 et leur part  de  marché  global par 4. 
37 REPARTITION  DES  ENTREPRISES  SELON  LE  CHIFFRE  D'AFFAIRES  HORS  TAXES  '  (en millions  de  francs) 
Supérieur  Entre  Entre  Inférieur  TOTAL( 1)  à  90  30  et  90  10  et  30  à  10 
1965  -
-Nombre d'entreprises  4  26  62  389  481 
- Part  du  marché,  en  %  13,5  %  36,0  %  30,0  %  20,5  %  lOO  % 
1966  --
- Nombre  d'entreprises  7  26  71  370  474 
- Part  du  marché,  en  %  21 '6  %  31 ,5  %  30,4  %  16,5  %  100  % 
1967  --
- Nombre  d'entreprises  7  38  64  317  426 
- Part du  marché,  en  %  21 ,0  %  40,0  %  23,5  %  15,5  %  100  % 
1968  --
- Nombre  d'entreprises  10  45  62  243  360 
- Part  du  marché,  en  %  26,0  %  40,6  %  20' 1  %  13,30  %  100  % 
1969  --
- Nombre  d'entreprises  13  53  66  162  294 
- Part du  marché,  en  %  35,0 %  40,9  %  13,6  %  10,5  %  100  % 
1970  --
- Nombre  d'entreprises  16  57  56  225  354 
- Part  du  marché,  en  %  30,3  %  41 '7  %  17,3  %  10,7  %  100  % 
1971  --
- Nombre  d'entreprises  19  61  60  208  348 
- Part du  marché,  en  %  37' 1  %  39,4  %  13' 1  %  10,4  %  100  % 
1972  --
- Nombre  d'entreprises  25  56  68  191  340 
- Part du  marché,  en  %  44,3  %  35,3  %  13,8  %  6,6  %  100  % 
1973  --
-Nombre d'entreprises  34  57  67  180  338 
- Part du  marché,  en  % 
l  52,5  %  30,3  %  Il  , 9  %  5,3 %  100  % 
SOURCE  S.N.I.P. 
(1)  Nombre  d'entreprises enquêtées 
38 2.1.3.  Répartition des  entreprises par tranche d'effectif 
REPARTITION  DU  NOMBRE  D'ENTREPRISES  PAR  IMPORTANCE  DE  L'EFFECTIF  (1) 
1968  1969  1970  1971  1972  1973 
>  à  1. 000  personnes  9  7  7  9  8  9 
500  à  1 .000 personnes  22  23  23  23  26  28 
200  à  500  personnes  43  50  57  55  56  56 
100  à  200  personnes  49  49  46  47  46  48 
50  à  100  personnes  50  56  55  54  43  42 
<  à  50  personnes  187  109  166  160  1  71  168 
TOTAL  ( 2)  360  294  354  348  350  351 
Les  tranches,  pour  ce critère,  sont  comparables  à  travers  la période. 
Alors  que  le nombre  d'entreprises  (officines non  comprises)  passe de  406  à 
357  entre  1968  et  1973,  le nombre  d'entreprises  enquêtées  sur ce point varie 
peu et on  peut constater une  stabilité des  entreprises  employant  plus  de 
1.000  personnes,  une  augmentation des  entreprises  employant  de  500  à  1.000 
personnes,  correspondant  à  une  diminution des  entreprises  employant  un 
effectif inférieur à  100  personnes. 
(1)  Toutes  activités réunies y  compris  les visiteurs médicaux et représen-
tants exclusifs. 
(2)  Entreprises  enquêtées 
39 2.1.4.  Concentration des  entreprises 
REPARTITION  CUMULEE  DES  ENTREPRISES  SUIVANl  LE  CHIFFRE  D'AFFAIRES  HORS  TAXES 
1965 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part du marché,  en  % 
1966 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part du marché,  en  % 
1967 
-Nombre d'entreprises 
-% du  nombre  total d'entreprises 
- Part  du  marché,  en  % 
1968 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part du  marché,  en  % 
1969 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part du  marché,  en  % 
1970 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part du  marché,  en  % 
1971 
-Nombre d'entreprises 
- % du nombre  total d'entreprises 
- Part du  marché,  en  % 
1972 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part  du  marché,  en  % 
1973 
-Nombre d'entreprises 
- % du  nombre  total d'entreprises 
- Part du  marché,  en  % 
(1)  Nombre  d'entrepr~ses enquêtées 
40 
Supér~eur Supérieur Supérieur 
à  90  à  30  à  10  TOTAL  (l) 
4 
0,8  % 
13,5  % 
7 
1,5% 
21,6% 
7 
1,5% 
21 ,0 % 
10 
3,0 % 
26,0 % 
13 
4,0 % 
30,3  % 
16 
5,0 % 
35,0 % 
19 
5,0 % 
37,1  % 
25 
7,0% 
44,3  % 
34 
10,0 % 
52,5  % 
30 
6,0 % 
49,5  % 
33 
7,0% 
53,1  % 
45 
Il,  0  % 
61,0% 
55 
15,0 % 
66,6  % 
66 
22,0 % 
72,0 % 
73 
21 ,0 % 
75 '9 % 
80 
23,0  % 
76,5  % 
81 
24,0 % 
79,6  % 
91 
27,0% 
82,9 % 
SOURCE 
92 
19,0% 
79,5  % 
104 
22,0 % 
83,5  % 
109 
26,0 % 
84,5  % 
Il 7 
33,0 % 
86,7  % 
132 
45,0 % 
89,3  % 
129 
36,0 % 
89,5  % 
140 
40,0 % 
89,6 % 
149 
44,0 % 
93,4  % 
158 
47,0% 
94,7  % 
S.N.I.P. 
481 
100  % 
100  % 
474 
100  % 
100  % 
426 
100  % 
100  % 
360 
100  % 
100  % 
294 
100  % 
100  % 
354 
100  % 
100  % 
348 
100  % 
100  % 
340 
100  % 
100  % 
338 
100  % 
100  % 100 
90 
80 
70 
60 
50 
% du  marché 
40 
30 
20 
10 
10  20  30  40  50  60  70  80 
% du  nombre  d'entreprises 
90  100 
On  pourrait en  conclure  que  la concentration a  légèrement  diminué,  parallè-
lement  à  une  diminution du  nombre  d'entreprises présentes  sur le marché.  En 
effet,  la moitié du  marché  est détenu par une plus  grande proportion d'entre-
prises  en  1973  qu'en  1966  :  10  % contre  7  %.  Cependant,  les fluctuations 
dans  le nombre  d'entreprises  enquêtées  (particulièrement  1969)  et la faiblesse 
de  la variation du  pourcentage  sont telles que  les résultats ne peuvent être 
très signjficatifs. 
41 2.1.4.2.  ~!~~~-~~-1~-s~~s~~!!~!!~~-§~!-~~-~sh~~!!!!~~-~~-~Q-~~!!~E!!§~~ 
E~~!_!~_sh!~~!~-~:~!~~!!~§~_!:~~!~s!!!~-1~-~~§~~-~~!~!i~!~~-!~§ 
investissements  ----------------
2.1.4.2.1.  Bases  de  calcul des  indices Linda 
BASES  DU  CALCUL  DES  INDICES  LINDA  - ECHANTILLON  DES  50  PREMIERES  ENTRE-
PRISES  PHARMACEUTIQUES  FRANCAISES  POUR  CHAQUE  VARIABLE 
TOTAL  DE  L'ECHANTILLON  EN  % DU  TOTAL  DU  SECTEUR 
Variable  1969  1970  1971  1972 
Chiffre d'affaires  57' 17  61,21  61,34  62' 10 
Effectif  56,48  58,48  58,78  58,80 
Masse  salariale  57,45  63,34  60,15  60,99 
Investissements bruts  79,66  82,31  79,70  76,79 
Calculé par la C.E.E. 
Les  cinquante premières  entreprises représentent  donc  plus  de  la moitié 
du  secteur du  point de vue  du  chiffre d'affaires,  des  effectifs,  des 
salaires,  des  investissements.  Leur  poids  est  relativement plus  impor-
tant dans  le domaine  des  investissements. 
42 EVOLUTION  1969  - 1972 
ECHANTILLON  DES  CINQUANTE  PREMIERES  ENTREPRISES  PHARMACEUTIQUES  POUR 
CHAQUE  VARIABLE 
INDICE  100  =  1969 
Variable  Indice  du  secteur  Indice de  l'échan-
tillon 
Chiffre d'affaires  131  143 
Effectif  103  108 
Masse  salariale  139  147 
Investissements bruts  123  118 
Calculé par la C.E.E. 
Rappelons qu'il s'agit des  50  premières  entreprises par variable et par 
exercice.  Leur  évolution a  été supérieure  à  celle du  secteur dans  son 
ensemble,  à  l'exception des  investissements,  dont  la progression pour  les 
premières  entreprises s'est proportionnellement  ralentie sur la période. 
43 2.1.4.2.2.  Coefficients de  concentration 
COEFFICIENTS  DE  CONCENTRATION 
Q) 
Variable  1969  1970  1971  1972  0 
u 
Chiffre d'affaires  1  '88979  1 '82406  1,76053  1,70737 
c:: 
0  Effectif  1,86602  1,73676  1  '69336  1,63143  •r-I 
.j.J 
ct1  Masse  salariale  1, 93976  1,92353  1,80340  1,75076  •r-I 
H 
ct1  Investissements  3,59534  3,60197  3,28741  2,66763  ::> 
Chiffre d'affaires  0,48666  0,51062  0,50670  0,50839 
•r-I  Effectif  0,47898  0,48126  0,47995  0,47454 
c:: 
•r-I  Salaires  0,48992  0,53276  0,49632  0,49908  (.!) 
Investissements  0,73390  0,75295  0,72021  0,67640 
1  Chiffre d'affaires  9,38663  10,81799  10,62034  10,63892  r-l 
..c  c:: 
ct1  ct1  Effectif  9,20335  10,04080  10,01933  9,94986  "t::  s 
c::..c 
•r-1  u  Salaires  9,77962  11,74990  11,01615  11,04664  4-1  Cil 
H  H 
QJ•r-1  Investissements  28,59645  34,93555  30,58824  22,05508  ::x::  ::x:: 
Chiffre d'affaires  -236,03773  -227,39274  -226,99890  -225,57245 
QJ 
•r-I  Effectif  -236,92064  -230,48292  -229,63628  -228,75590  0.. 
0 
H  Salaires  -235,39308  -224,80172  -227,40932  -225,89386  .j.J 
c:: 
Çz.1  Investissements  -195,71874  -186,02892  -191,58736  -201 '18085 
Calculé par  la C.E.E. 
La  concentration exprimée  par l'intermédiaire de  ces différents  indices 
semble  moyenne  ou  faible. 
De  manière  générale,  elle paraît plus  forte  au niveau des  investissements. 
Notons  qu'elle est très  légèrement  plus  forte  au niveau de  la masse  sala-
riale qu'à celui des  effectifs. 
44 2.1.4.2.3. Indice d'équilibre oligopolistigue Linda 
INDICES  DE  CONCENTRATION  PAR  TRANCHES  DES  PREMIERES  ENTREPRISES 
PHARMACEUTIQUES  FRANCAISES 
Variable  = Chiffre d'affaires 
Tranche  Indice  1969  1970  1971  1972  n=  % 
L  0,25  0,25  0,25  0,25 
4  Cr  12,34  13' 19  13,01  12,72 
L  0,17802  0' 16899  0,16928  0' 16577 
8  Cr  19,94  21 '92  21 ,58  21 ,34 
L  0,15734  0' 15514  0,15781  0,15382 
10  Cr  22,98  25' 14  24,65  24,46 
L  0' 13356  0,13350  0,13648  o, 13290 
12  Cr  26,02  28,36  27,71  27,58 
L  0,09018  0,09231  0,09362  0,09006 
20  Cr  35,96  38,66  37,71  37,70 
L  0,06945  0,06923  0,06819  0,06668 
30  Cr  44,57  48,13  47,29  47,40 
L  0,05671  0,05772  0,05586  0,05345 
40  Cr  51 ,56  55,41  54,84  55,44 
Calculé par la C.E.E. 
L  Indice Linda 
Cr  Part de  la tranche  cumulée  rapportée  à  la valeur totale de  la 
variable 
45 -
INDICES  DE  CONCENTRATION  PAR  TRANCHES  DES  PREMIERES  ENTREPRISES 
PHARMACEUTIQUES  FRANCAISES 
Variable  = Effectifs 
Tranche  n=  Indice  1969  1970  1971  1972 
% 
L  0,25  0,25  0,25  0,25 
4  Cr  12,67  13,44  13,34  13,08 
L  0, 19441  0,19787  0, 19707  0,19015 
8  Cr  19,58  20,60  20,49  20,44 
L  0, 16863  0,17263  0,17451  0,17061 
10  Cr  22,45  23,54  23,33  23,29 
L  0, 14198  0,14558  0,14790  0,14532 
12  Cr  25,33  26,48  26, 17  26,14 
L  0,09439  0,09572  0,09499  0,09469 
20  Cr  34,63  36,07  35,84  35,72 
L  0,06714  0,06846  0,06796  0,06823 
30  Cr  43,80  45,46  45,25  44,98 
L  0,05597  0,05728  0,05553  0,05463 
40  Cr  50,69  52,44  52,59  '52,54 
Calculé  par  la C.E.E. 
46 INDICES  DE  CONCENTRATION  PAR  TRANCHES  DES  PREMIERES  ENTREPRISES 
PHARMACEUTIQUES  FRANCAISES 
Variable  = Masse  salariale 
Tranche n=  Indice  1969  1970  1971  1972  % 
L  0,25  0,25  0,25  0,25 
4  Cr  13,20  14,55  14,46  14,22 
L  0, 18764  0,19615  0,19790  0,19434 
8  Cr  20,76  22,39  22,15  21,98 
L  0,16539  0,16461  0,17239  0, 16927 
10  Cr  23,80  25,88  25,33  25,18 
L  0, 14010  0,13708  0, 14530  0,14272 
12  Cr  26,84  29,38  28,50  28,38 
L  0,09682  0,09362  0' 10190  0' 10019 
20  Cr  36,27  40,26  38' 14  38,07 
L  0,07208  0,07204  0,07516  0,07226 
30  Cr  44,93  49,61  46,96  47,35 
L  0,5959  0,05939  0,0606  0,05857 
40  Cr  51 ,63  57,02  54,09  54,73 
Calculé par la C.E.E. 
47 INDICES  DE  CONCENTRATION  PAR  TRANCHES  DES  PREMIERES  ENTREPRISES 
PHARMACEUTIQUES  FRANCAISES 
Variable  =  Investissements bruts 
Tranche  Indice  1969  1970  1971  1972  n= 
% 
L  0,25  0,25  0,25  0,25 
4  Cr  27,70  31 '74  28,43  21 ,82 
L  0,20922  0,21322  0' 19106  0,16943 
8  Cr  41 '37  47,00  44,32  36' 18 
L  0,20291  0,24008  0,20322  0,17095 
10  Cr  45,84  50,59  48,56  40,52 
L  0,17707  0,22013  0,18315  0,15173 
12  Cr  50,30  54' 18  52,81  44,85 
L  0,14947  0,16843  0,17392  0,13414 
20  Cr  60,91  64,54  61 '74  54,88 
L  0,12461  0,12806  0' 13506  0' 10044 
30  Cr  68,81  73,47  69,46  64,24 
L  0' 10427  0,11962  0,11352  0,08375 
40  Cr  74,88  78,57  75' 13  71 '24 
Salculé par la C.E.E. 
Les  graphiques  suivants  illustrent pour  chaque  année,  puis  pour  chaque 
variable les  indices Linda  ci-dessus. 
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56 Globalement,  la courbe structurelle de  l'équilibre oligopolistique 
décroît  avec  l'accroissement  du  nombre  d'entreprises pris  en considé-
ration,  de manière  relativement régulière.  Ces  entreprises seraient 
donc  comparables  du  point  de  vue  de  leur capacité d'intervention oligo-
polistique.  Cependant,  au niveau des  investissements,  l'allure un  peu 
plus  irrégulière de  la courbe ferait penser  à  une  inégalité plus 
grande  des  entreprises dans  ce  domaine. 
Les  écarts entre  chaque variable  sont faibles  pour  les salaires,  les 
effectifs, et dans  une moindre mesure  les chiffres d'affaires. Il 
est possible  que  cette allure commune  se rapporte au fait  que  les trois 
variables  sont  directement  liées  à  l'exploitation.  On  observe également 
une  stabilité dans  le temps,  tout  du  moins  à  court  terme,  puisque 
l'allure de  la courbe  pour  ces variables  change  peu  au  cours  de la 
période. 
La  différence entre la courbe  établie pour  les  investissements et 
celles des  autres variables,  ainsi qu'une  plus  grande instabilité 
dans  le  temps,  dénote  probablement,  non  seulement  une  plus  grande 
inégalité des  entreprises  sur ce point,  mais  aussi une plus  grande 
variabilité des  réactions  individuelles des  entreprises,  dans  un 
secteur de  faible  intensité capitalistique,  à  la conjoncture et à 
leurs propres marchés. 
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 Ln%m  est minimum  dans  tous  les cas  pour une valeur de n  ~ m égale à  la 
somme  des  entreprises de l'échantillon.  SQit 50. Ces  entreprises 
seraient donc  toutes  susceptibles  d'appartenir  à  l'arène oligopolistique. 
2.1.4.3.  Indices Linda  1970-1973  pour des variables  économiques  et finan-
cières 
Ç!~Eh!g~~~-~~~-!~~!~~~-1!~~!-l2ZQ:!273 pour le chiffre d'affaires, l'effec-
tif, la masse  salariale,  le bénéfice net,  le cash flow,  les investissements 
bruts,  les capitaux propres,  résultat brut d'exploitation. 
Les  graphiques  qui  figurent ci-après ont été réalisés à  partir de calculs 
effectués par la C.E.E.  sur la base de  données  individuelles ne recoupant 
pas  exactement  ceux du  paragraphe précédent.  Elles permettent de disposer 
de données  financières  :  bénéfice net avant  impôt,  bénéfice d'exploitation 
du  compte d'exploitation,  le cash flow  (Bénéfice + Dotation aux amortisse-
ments),  les capitaux propres  (qui comprennent les provisions pour pertes 
et charges et la moitié des  subventions d'équipement). 
Notons  que  la très grande majorité des  entreprises dont les données  ont 
été à  la base des  graphiques  ci-dessous font partie de  groupes  financiers. 
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71 2.1.5.  Concentration des  groupes 
CONCENTRATION  DES  GROUPES  CONNUS 
Année  Effectif  CA 
Les  5  premiers,  soit  23  entreprises  19,5  %  27,5  % 
Les  10  premiers,  soit  33  entreprises  28,0 %  38,1  %  - ,...... 
Les  20  premiers,  soit  63  entreprises  42,0 %  53,5  %  0"\  -
Les  50  premiers,  soit  1  11  entreprises  68,3  %  76,3  % 
Les  75  premiers,  soit  144  entreprises  79,5  %  85,7  % 
Les  5  premiers,  soit  17  entreprises  22,8  %  27,7  % 
Les  10  premiers,  soit  27  entreprises  30,6  %  38,9  % 
N  Les  20  premiers,  soit  54  entreprises  46, 1  %  54,9  %  ,...... 
0"\  Les  50  premiers,  soit  100  entreprises  71 , 1  %  78,8  %  -
Les  75  premiers,  soit  132  entreprises  81 , 0  %  88,0 % 
Les  100  premiers,  soit  161  entreprises  88,9 %  93,1  % 
Les  5  premiers,  soit  25  entreprises  25,4  %  28,5  % 
Les  10  premiers,  soit  34  entreprises  33,4 %  40,6  % 
Les  20  premiers,  soit 
C"')  59  entreprises  46,6  %  56, 1  % 
,...... 
Les  50  premiers,  soit  107  entreprises  70,2  %  78,6  %  0"\  -
Les  75  premiers,  soit  136  entreprises  80,3  %  87,9% 
Les  100  premiers,  soit  165  entreprises  87,5  %  92,7  % 
En  3  ans,  les  5  premiers  groupes  ont  gagné  1  % du  chiffre d'affaires et  6  % 
des  effectifs.  On  notera que  la part  de  marché  détenue est toujours  propor-
tionnellement  supérieure à  la part  des  effectifs  employés.  S'agirait-il là 
d'économies  d'échelle réalisées  lors du  regroupement  des  effectifs commer-
ciaux et  de  la centralisation de  la fabrication effectuéR  progressivement 
lors  d'une prise de  contrôle.  L'exemple  le plus  récent  en serait le trans-
fert  de  Février - Decoisy-Champion  de  Parcor  à  Labaz  au sein du  groupe 
S.N.P.A.,  transfert géographique  qui  entraînera vraisemblablement  une 
réduction d'effectifs. 
72 Bien  entendu,  la prise en compte  de  l'existence de  groupes  diminue  le nombre 
d'entités pour une part de  marché  donnée,  mais  pas  de  manière  à  modifier tota-
lement  la physionomie  du  secteur.  Ceci est peut  être dû  à  l'existence d'impor-
tants  groupes  étrangers qui n'ont  implanté qu'un ou  deux  laboratoires  en 
France  (Sandoz,  Roche,  M.S.D •.••  ). 
2.1.6.  Parts  de  marché  de  laboratoires 
PARTS  DE  MARCHE  DES  1  0  PREMIERS  LABORATOIRES  EN  1974 
Laboratoires  % du  marché 
SAND OZ  4  % 
ROUSSEL  3  % 
SPECIA  2  % 
ROCHE  2  % 
SERVIER  2  % 
DAUSSE  2  % 
DE LAGRANGE  2  % 
CLIN  COMAR  BYLA  2  % 
M.S.D.  2  % 
DELALANDE  2  % 
Dans  l'industrie pharmaceutique,  le fait  de  figurer parmi  les premiers 
laboratoires,  n'implique pas  une  part de  chiffre d'affaires prépondérante 
par rapport  au total ni une  grande  dispersion des  laboratoires. 
73 2.1.7.  Parts de-màrché  dé  groupes 
PARTS  DE  MARCHE  (1)  DES  SIX  PREMIERS  GROUPES  CONNUS 
FIN  1974  (2) 
Groupes  % du  marché 
ROUSSEL  UCLAF  HOECHST  8  % 
RHONE  POULENC  7  % 
SANDOZ  5  % 
CLIN  MIDY  4  % 
S.N.P.A./SANOFI  4  % 
SYNTHELABO  3  % 
La  dispersion est un  peu plus  importante que  pour les  laboratoires  indivi-
duels,  mais  aucun  groupe n'a une part  prépondérante du  marché. 
La  constitution récente de  certains de  ces  groupes,  S.N.P.A.  notamment, 
implique  que  l'addition des  chiffres d'affaires n'est pas  nécessairement 
significative d'un ensemble  totalement  coordonné. 
( 1)  Officinal 
(2)  Sociétés détenues  en  commun  avec  des  groupes  extérieurs,  comptées 
pour moitié. 
74 2.2.  PRODUITS 
2.2.1.  Nombre  de  médicaments 
Le  nombre  total des  présentations serait passé de  20.000  en  1959  à  11.000 
en  1968.  Ces  chiffres ne  sont  que  des  approximations.  9.087  présentations 
seraient actuellement  admises  au  re~boursement (N.E.D.  - 9.06.1975). 
Le  nombre  de  produits  commercialisés  par les 20  premiers  laboratoires est 
le suivant pour  1974  : 
NOMERE  DE  PRODUITS  PAR  LABORATOIRES  EN  1974 
SAND OZ  38 
ROUSSEL  71 
SPECIA  104 
ROCHE  53 
SERVIER  32 
DAUSSE  38 
DELAGRANGE  43 
CL IN  CO MAR  BYLA  64 
MERCK  SHARP  DORME  17 
DELALANDE  30 
BELLON  64 
WYETH  BYLA  7 
PFIZER  25 
FABRE  7 
BYLA  SEARLE  13 
BOEHRINGER  INGELHEIM  10 
MERRELL  TORAUDE  59 
THERAPLIX  45 
SUBSTANTIA  32 
ME RIEUX  18 
Le  nombre  moyen  des  produits  commercialisés  par les  20  premiers  laboratoires 
était de  18  en  1973. 
75 2.2.2.  Part des  produits  dans  le chiffre d'affaires des  laboratoires 
L'importance  pour  un  laboratoire de  la place de  ses produits  sur un marché 
doit être appréciée  en fonction  de  la place prépondérante  de  certains pro-
duits  dans  le chiffre d'affaires  de  ce  laboratoire. 
"  L'importance  des  principaux produits  des  5  premiers  laboratoires est la 
suivante  : 
PART  DES  PRINCIPAUX  MEDICAMENTS  (1) 
Nombre  de  médicam.  % de  ce  nombre  1  % du  premier 
Laboratoires  représentant  la  nombre  de  médicam.  médicament  dans 
commercialisés  le CA  du  moitié du  CA  par laboratoires  laboratoire 
SANDOZ  1  3  %  60  % 
ROUSSEL  5  7  %  25  % 
SPECIA  JO  10  %  10  % 
ROCHE  3  6  %  25  % 
SERVI ER  3  9  %  25  % 
50%  du chiffre d'affaires est réalisé dans  cet  exemple  par  1  à  10  médica-
ments,  soit 3  % à  10  % du  nombre  total  de  médicaments  du  laboratoire. 
Le  premier médicament  de  chaque  laboratoire représente  un pourcentage  de 
son chiffre d'affaires allant de  10%  à  60  %. 
(1)  1974  - 1973  pour  Specia 
76 2.2.3.  Part de  maréhé  global  des  produits 
ANALYSE  DU  MARCHE  EN  VALEUR  PAR  PRODUIT 
(Hôpita~x et  exportations  exlcus) 
Part  du  marché  au public en valeur  1969  1970  1971  1972  1973 
Les  20  premiers  produits  12,4  13,3  13,5  13,8  14,5 
Les  50  "  "  22' 1  23,2  23,6  24,4  25,5 
Les  100  "  "  33,8  34,8  34,9  35,6  36,6 
Les  200  "  "  48,4  49,6  49,8  50,2  51 '0 
Les  300  "  "  58,4  59,2  59,3  59,6  60,5 
Les  400  "  "  65,7  66,4  66,4  66,6  67,3 
Les  500  "  "  71 '3  71  , 7  71 ,8  72,0  72,6 
ANALYSE  DU  MARCHE  EN  UNITES  VENDUES  PAR  PRODUIT 
(à l'exclusion des  ventes  a~ Hôpitaux et  à  l'exportation) 
Part du  marché  au public  en  unités  1969  1970  1971  1972  1973 
Les  20  premiers  produits  11 '7  Il  , 8  11 '7  11 '7  11 '6 
Les  50  "  "  21 '0  21  '1  20,9  21 '0  21 ,2 
Les  100  "  "  30,8  31 '0  30,9  31 , 1  31 ,5 
Les  200  "  "  44,2  44,2  44,4  44,5  45' 1 
Les  300  "  "  53,2  53' 1  53,4  53,6  54' 1 
Les  400  "  "  60,0  59,7  60,0  60,2  60,7 
Les  500  "  "  65,4  65,2  65,4  65,5  66,0 
SOURCE  :  S.N.I.P. 
Les  parts de  marché  de  chaque  tranche de  produits restent relativement sta-
bles  pendant  cette période de  5  ans. 
La  répartition en valeur est très  légèrement  supérieure  à  celle correspon-
dant  aux unités. 
77 2.2.4.  Parts dè marché  des  premières  catégories  thérapeutiques 
Les  10  premières  catégories  thérapeutiques  sur  le marché 
PREMIERES  CATEGORIES  THERAPEUTIQUES  - 1974 
Catégories  % du  marché  % du  marché 
en valeur  ~n unités 
Thérapeutique Cardia-vasculaire  14,6  %  8, 1  % 
Antibiotiques  8,5  %  5,3  % 
Thérapeutique Voies  respiratoires  7,2  %  13112  % 
Psychotropes  7,0  %  4,8  % 
Analgésiques  5,5  %  9,7  % 
Thérapeutique Dermatologique  4,6  %  7,2  % 
Hormones  4,4  %  3,0 % 
Anti-rhumatismaux - anti-goutteux  4,0  %  3,7  % 
Toniques  et reconstituants  3,6 %  2,5  % 
Lipotropes  et Hypercholestérolémiants  3,5  %  2,0 % 
TOTAL  62,9  %  59,5  % 
Aucun  système  de  classification des  catégories  thérapeutiques n'est totale-
ment· satisfaisant. 
Les  dix premières  catégories  citées  ci-dessus  représentent  plus  de  la moitié 
du  marché  qui  en compte  cinquante.  Pour  l'ensemble  de  ces  10  catégories,  la 
différence entre valeurs  et unités n'est  que  de  3,5  % du marché.  Considérées 
individuellement  les différences  sont plus  grandes  pour  certaines catégories. 
Parmi  celles  qui  sont moins  chères  que  la moyenne,  figurent  les  analgésiques, 
les  thérapeutiques  des  voies  respiratoires et les  thérapeutiques  dermatolo-
giques. 
78 2.2.5.  La  part dés  produits dans  le matché  de  quelques  sous-catégories 
~&peutiques 
Bien que  la substituabilité des  médicaments  pose  des  problèmes  délicats  à 
résoudre,  quelques  sous-catégories  thérapeutiques  ont été choisies  comme 
exemples  des  positions  concurrentielles  des  produits  pour  1972,  avec l'indi-
cation quand  cela est possible  de  la position en  1970-1971. 
Les  données  concernent soit la moyenne  de  l'année,  soit la position en 
Décembre. 
Part de .marché  du  Catégorie  thérapeutique 
(sous-catégories) 
r---~~----r-~~----~--~~------rAnnée  1er  2ème  3ème 
Analgésiques  généraux 
(non  narcotiques) 
Anti-rhumatismaux-goutteux 
(non  hormonaux,  voie générale) 
Antibiotiques 
(pénicilline & dérivés) 
Psychotropes 
(tranquilisants non narcoti-
ques) 
Psychotropes 
(psychostimulants) 
Thérapeutique Cardia-vasculaire 
(non  réserpiniques) 
produit  produit  produit 
26  % 
(25  %) 
30  % 
(28  %) 
33  % 
(33  %) 
(33  %) 
15  % 
(22  %) 
44  % 
(42  %) 
(37  %) 
46  % 
7  % 
l 1  % 
(8  %) 
15  % 
(17  %) 
(20  %) 
14  % 
(20  %) 
l l  % 
(1 0  %) 
(3  %) 
8  % 
4  % 
6  % 
(5  %) 
7  % 
(1  %) 
.•.  1 ... 
1972 
1971 
1970 
1972 
1971 
1972 
1971 
1972 
1  971 
1970 
1  97.1 
1970 
1972 
1971 
1970 
79 Part de  marché  du  Catégorie  thérapeutique 
(sous-catégories)  leT"  2ème  3ème  Année 
produit  prodùit  produit 
30  %  14  %  6  % 
Vasodilateurs  périphériques  (33  %)  (1 4  %)  (9  %) 
Thérapeutique,  voies  respirat.  19  %  14  % 
(antitussifs,  antihistaminiq.)  (23  %)  (1 2  %) 
Anti-hémorragiques  1  7  %  15  %  13  % 
protecteurs  des  vaisseaux  (21  %)  (5  %)  (1  %) 
Hypercholestérolémiants  36  %  16  %  3  % 
(clarifiants du  sérum)  (27  %)  (18  %) 
1 
(24  %)  (19  %)  j 
Les  premiers  produits  de  ces  catégories  qui  sont  souvent nettement plus 
importants  que  les  seconds,  détiennent  de  15  % à  44  % du  marché. 
1972 
1  971 
1972 
1  971 
1972 
1971 
1972 
1971 
1970 
Les  fluctuations  d'une  année  sur l'autre peuvent  atteindre plus  de  5%  du 
marché. 
80 
1 3.  L I  A I  S 0  N S  F  I  N A N C I  E R E  S 
L'étude des  liaisons financières  permet  d'observer que bon nombre  des  labo-
ratoires français  ne  sont pas  indépendants  :  ils peuvent  faire partie de 
groupes  ~trangers le plus  généralement,  ayant  déjà par ailleurs une activité 
pharmaceutique,  de  groupe  français  pharmaceutiques  de petite ou moyenne 
dimension  ou  de  groupes  français  d'une taille nettement  supérieure diversi-
fiés  ou  axés  sur une  autre activité. 
L'étude des  six principaux groupes  français  permet  de  constater la diversité 
des motivations  de  leurs  expansions  pharmaceutiques. 
Par ailleurs,  la constitution de  ces  groupes,  dont  la division pharmaceutique 
est  elle-même  un  groupe,  tendrait  à  établir la nécessité d'une  croissance 
externe,  récente dans  bien des  cas,  ains1  que  de  la relative ancienneté  du 
laboratoire "noyau"  au départ  du  regroupement,  pour atteindre une  dimension 
importante sur le marché. 
81 3.1.  PRESENTATION  DES  PRINCIPAUX  GROUPES  FRANCAIS 
C'est le processus d'intégration de  la division pharmaceutique  française 
qui  a  été -présentée ici, sa place actuelle dans  l'organigramme et le 
chiffre d'affaires du groupe,  et ses spécialisations et axes  de  recherche 
éventuels  dans  le domaine  pharmaceutique. 
HOECHST  a  été inclus  dans  cette présentation,  puisque  à  l'heure actuelle, 
le groupe  ROUSSEL  UCLAF  reste composé  essentiellement de  laboratoires  fran-
çais. 
Les  chiffres consolidés  concernent  l'ensemble du  groupe  total.  Le  bénéfice 
consolidé est déclaré, net d'impôts et intérêts minoritaires  compris. 
82 3.1.1.  HOECHST 
Origine et structure 
CA  consolidé 
Effectif 
Bénéfice  consolidé déclaré 
CA  pharmaceutique 
20.201  MDM 
178.710 personnes 
641  MDM 
3.030  MDM 
Le  groupe Farbwerke  Hoechst  avait créé  en  1954  une  société commune  avec  la 
S.I.F.A.,  les  laboratoires Hoechst  pour  commercialiser les produits  pharma-
ceutiques  Hoechst  en  France.  En  1970,  le groupe Roussel  Uclaf  (fondée  en 
1928,  et  regroupé  en  1962  sous  cette dénomination)  a  absorbé  la division 
pharmaceutique  de  la Centrale  de  Dynamite  :  S.I.F.A.  et ses filiales  : 
les Laboratoires Houdé  (devenu S  A S M après  fusion  avec I.S.H.)  et Diamant. 
Auparavant,  en  1968,  Hoechst et Roussel Uclaf avaient  signé des  accords  de 
coopération et Hoechst  détenait  43  %,  la famille Roussel détenant  le reste, 
de  la Société Chimio,  actionnaire majoritaire de  la Société Centrale Roussel 
Nobel,  elle-même  actionnaire majoritaire de Roussel Uclaf.  Après  la mort  de 
J.C.  Roussel  en  1972,  la famille Roussel  avait cédé sa participation dans 
Chimie  à  Hoechst,  qui  est donc  devenu actionnaire majoritaire indirectement 
de  Roussel Uclaf.  La  coopération pharmaceutique entre les  deux  groupes  se 
limiterait  à  l'heure actuelle aux  nomaines  de  la recherche et de la commer-
cialisation à  l'étranger. 
La  société-mère Roussel  Uclaf  assure  à  l'heure actuelle la fabrication de  la 
majeure partie des  principes actifs du  groupe.  Distriphar et Usiphar gèrent 
la distribution et fabrication pour les  laboratoires français  du  groupe. 
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 Structure du  chiffre d'affaires  du  groupe 
La  pharmacie  représente  15  % du  chiffre d'affaires mondial  du  groupe Hoechst. 
Un  tiers  de  ce  chiffre d'affaires  correspond au chiffre d'affaires pharmacie 
de  Roussel Uclaf. 
Le  chiffre d'affaires  consolidé  de  Roussel  Uclaf('lUi  comprend  les spécialités 
pharmaceutiques  pour 57  %,  les produits  chimiques  à  usage  thérapeutique pour 
17  %,  et pour  26  %des  produits  non  pharmaceutiques,  principalement destinés 
à  l'agriculture}  représente 8  %du chiffre d'affaires consolidé de  Hoechst. 
54%  des  ventes  pharmaceutiques  de  Roussel  Uclaf  sont réalisés  à  l'étranger, 
notamment  en Amérique  du  Sud. 
Spécialisations pharmaceutiques 
Roussel Uclaf  détient  une  part relativement  importante  du marché  français 
des  antalgiques,  des  cortisoniques,  des  gammaglobulines,  avec  une  baisse 
récente,  des  antibiotiques  avec  l'aide de  son association avec  Bristol,  des 
diurétiques  grâce  au Laboratoire Hoechst. 
Roussel Uclaf  qui  a  développé d'importants marchés  de  synthése industrielle, 
a  acquis  une  place  importante  dans  la chimie pharmaceutique,  notamment  pour 
les corticoÏdes et les produits  hormonaux. 
Les  axes  de  recherche  actuels  se situeraient dans  le domaine  du  système 
ne:veux central,  de  l'endocrinologie,  des  anti-inflammatoires,  et des 
antibiotiques. 
85 3.1.2.  RHONE-POULENC 
Origine et structure 
CA  HT 
Effectif 
Bénéfice  consolidé déclaré 
CA  pharmaceutique 
20.354  MF 
119.000 personnes 
1. 001  MF 
750  MF  environ 
Rhône  Poulenc  résulte  de  la fusion  en  1928  entre  la Société des  Ets 
Poulenc et la Société Chimique  des  Usines  du  Rhône  dont  la division pharma-
ceutique est devenue  Specia.  Théraplix a  été acquis  pendant  les  années 
cinquante et Adrian Marinier  (Filiale d'A.E.C.)  en  1963.  Roger  Bellon est 
rentré  en  1963-66  et l'Institut Mérieux en  1968.  Il s'agit donc  du  déve-
loppement  par  accroissement  externe d'une activité existant à  l'origine 
du  groupe. 
Structure  du  chiffre d'affaires  du  groupe 
La  "Santé"  représente  Il%  du  chiffre d'affaires consolidé  de  Rhône 
Poulenc,  les  89  % restant  comprenant  les activités  chimiques,  les textiles, 
les  films  et  la reprographie.  Dans  le  chiffre d'affaires  de  la division 
Santé  sont  compris  les ventes  d'A.E.C.  (adjuvants  à  l'alimentation animale) 
les activités vétérinaires  de  Roger  Bellon  (15  % du  chiffre d'affaires), 
et Mérieux  (30%  du  chiffre d'affaires),  les  cotons  et pansements,  la parfu-
merie  (Isabelle Lancray  reprise par Roger  Bellon). 
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 Principales catégories  thérapeutiques 
Specia,  la filiale pharmaceutique  la plus  ancienne  du  groupe,  a  depuis 
longtemps  des  spécialités dans  la plupart des  catégories  thérapeutiques. 
Mérieux est spécialisé dans  la production des  vaccins  et des  gammaglobulines 
et sérums  thérapeutiques. 
Roger  Bellon présente notamment  des  antibiotiques,  des  antimitotiques,  des 
thérapeutiques  des  boies digestives. 
Théraplix produit dans  les domaines  des  antipasmodiques,  analgésiques, 
antiseptiques,  psychotropes,  antibiotiques,  cytostatique,  antihistamiques. 
Andrian Marinier des  thérapeutiques  des  voies  digestives  et  des  voies  respi-
ratoires,  des  analgésiques  et des  fortifiants. 
88 3.1.3.  C.M.  INDUSTRIES 
Origine et structure 
CA  consolidé 
Effectif 
Bénéfice  consolidé 
CA  Pharmacie 
870  MF 
5.511  personnes 
30  MF 
644  MF 
C.M.  Industries est le premier  groupe  principalement  pharmaceutique  à  capi-
taux français.  Le  groupe,  anciennement Clin Midy,  résulte de  la fusion,  en 
1971  des  laboratoires Clin Byla et des  laboratoires Midy  (Clin,  anciennement 
Comar  -1867- ayant  absorbé  Byla en  1950). 
La  dénomination actuelle a  été choisie pour refléter la diversification 
croissante du  groupe. 
La  société-mère est une holding et les  sociétés Diphac et Prophac assurent 
la fabrication et la distribution du  groupe.  Celui-ci a  partiellement aban-
donné  sa politique de  filiales  communes  avec d'autres  groupes,  notamment 
Philips  (Duphar  C.~.) et P.U.K.  (S.E.A.B.,  Sedaph). 
Structure du  chiffre d'affaires  consolidé 
La  pharmacie  représente  74  % du  chiffre d'affaires consolidé.  L'alimentation 
(notamment  la filiale Banania)  13  %,  la chimie  10% et l'appareillage médico-
chirurgical  3  %.  La  division chimie  comprend  la vente de  matières premières 
alimentaires  (protéines  de  soja et arômes  d'une filiale nouvellement  acquise) 
les réactifs de  Precibio (participation commune  avec Warner  Lambert)  les 
enzymes  purifiés  de  S.E.A.B.  et surtout les alcaloÏdes. 
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 27%  des  ventes  sont réalisés  à  l'étranger, principalement  en Italie, en 
Espagne,  au Bénélux,  en Amérique  Latine et en Afrique  du Nord. 
L'importance  des  redevances  reçues  des  Etats-Unis  a  été  signalée au 
§  1.1.3. 
Spécialisations pharmaceutiques 
Les  principales catégories  thérapeutiques comprennent  les psychotropes,  les 
diurétiques,  les préparations pour usage gastrique,  l'antisepsie externe, 
les antibiotiques, et, par association avec Wyeth  les contraceptifs. 
La  spécialisation de  la division chimie  dans  les alcaloÏdes  a  donné  lieu à 
des  spécialités. 
Les  axes  de  recherche actuels  comprendraient  les antibiotiques,  les cardia-
vasculaires  (notamment  béta-bloqueurs et anti-plaquettaires),  les psychotro-
pes. 
Les  travaux de  développement  concernant  les applications  du  clorazepate 
(psychotrope)  et de  la métampicilline  (antibiotique),  les dérivés  de  l'alca-
loÏde de  l'ergot du  seigle. 
91 3.1.4.  ELF  AQUITAINE 
Origine et structure 
CA  consolidé 
Effectif 
Bénéfice  consolidé 
CA  Pharmacie 
28.359 MF  (1) 
22.300 personnes 
2.092  MF 
498  MF 
L'activité pharmaceutique  du  groupe  Elf Aquitaine est du  ressort  de  l'Omnium 
Financier Aquitaine pour  l'Hygiène et la Santé  (SANOFI),  filiale de  la 
S.N.P.A  ••  La  constitution de  SANOFI  en  1973  a  été le résultat d'une politi-
que  de diversification de  la S.N.P.A.,  en  raison de  l'épuisement  prévu des 
gisements  de  gaz  de  Lacq.  La  S.N.P.A.  apportait  à  SANOFI  le contrôle de 
Labaz  (2),  acquis  en  1973  par O.P.E.  de  M.  Robillart,  spécialisé dans  l'immu-
nologie tissulaire,  de Yves  Rocher  (parfumerie),puis  en  1974  de  Vetagri  et 
Veteco  (produits vétérinaires)  et par O.P.A.  de  Parcor  (anciennement Castai-
gne),  en  1975  SANOFI  a  pris le contrôle de  Roger  & Gallet  (parfumerie),  et 
une prise de  participation de  35  % dans  les Laboratoires  Choay. 
Parcor et Labaz  ont  commencé  leur coopération en  regroupant  les unités  de 
production et notamment  la filiale de  façonnage  de Parcor passera sous  le 
contrôle de  Labaz  en  1975. 
(1)  Non  compris  Le  Nickel  :  1.300 MF  et les  sociétés chimiques:  2.900 MF 
(2)  Filiale créée  en  1946  par les Laboratoires  Labaz  (Belgique),  créé lui-
même  en  1946  par la Société Belge  de  l'Azote.  La  filiale française qui 
fabriquait  sous  licence et commercialisait  en France  a  absorbé  la 
92 
société-mère belge qui  effectuait une  recherche propre et commerciali-
sait dans  le Bénélux,  en  1968. G
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 Structure du  chiffre d'affaires  du  groupe 
SANOFI  représentait  en  1974,  3  %du chiffre d'affaires  consolidé de Elf-
Aquitaine,  qui  produit  principalement des  produits pétroliers et du  gaz.  Les 
spécialités pharmaceutiques  représentent  57  % du  chiffre d'affaires de  SANOFI, 
les autres  ventes  concernent  essentiellement  la parfumerie,  ainsi que  les 
solutés et matériels  de  perfusion,  l'équipement hospitalier de Labaz,  les 
produits  chimiques  de  Labaz  et de  Parcor  (en partie du négoce). 
Les  débouchés  étrangers  représentent  50%  du  chiffre d'affaires de  Labaz 
(principalement  le Bénélux et  l'Allemagne  pour  la fabrication,  l'Afrique 
Noire et l'Italie pour les exportations)  et 20%  du  chiffre d'affaires de 
Parcor.  Labaz  a  créé  en  1974  une  filiale britannique  commune  avec Reckitt  & 
Col  mann. 
Spécialisations pharmaceutiques 
Les  ventes  de  Labaz  comprennent  notamment  les catégories  suivantes  : 
complexes  vitaminiques,  antiseptiques,  laxatifs, hypouricémiants,  anti-
angoreux,  antiépileptique,  psychiatrique,  antimalarique. 
Pour Parcor,  il s'agit notamment  de  la thérapeutique  des  voies  respiratoi-
res,  des  cardia-vasculaires,  des  fortifiants et des  produits  dermatologi-
ques.  Parcor a  également  une  activité importante  de  façonnage  pharmaceuti-
que  pour des  tiers. 
Les  axes  de  recherche  de  Labaz  se  situeraient actuellement  dans  le domaine 
des  cardia-vasculaires et des  produits  psychotropes.  Parcor n'aurait entamé 
qu'en  1972  une  activité de  recherche;  un  anti-agrégant serait à  présent 
à  la fin des  essais cliniques.  Leurs  budgets  de  recherche seraient respecti-
vement  de  32  MF  et  de  16  MF. 
94 3.1.5.  L'OREAL 
Origine et structure 
CA  consolidé 
Effectif 
Bénéfice déclaré 
CA  Pharmacie 
3.208 MF 
22.300  personnes 
105  MF 
324  MF 
L'Oréal  à  l'origine axé  essentiellement sur les  produits capillaires,  a 
acquis  une participation majoritaire  (51  %)  dans  le groupe  pharmaceutique 
Synthélabo  en  1973.  Celui-ci était issu du  regroupement  en  1970  des  Labo-
ratoires Dausse et Robert  & Carrière  (fabriquant  à  partir de  1899  du maté-
riel hospitalier).  Il semblerait  qu~ la prise de  contrôle par l'Oréal corres-
ponde  à  une  volonté  de  ce  groupe  de  se diriger vers  une  "dermatologie correc-
tive" en particulier avec  la Société d'Hygiène Dermatologique  de  Vichy,  et 
de bénéficier des  connaissances  tant scientifiques qu'administratives d'un 
laboratoire déjà constitué. 
En  1974,  l'Oréal s'est rapproché  de Nestlé qui  détient 49%  de  la société 
actionnaire majoritaire de  l'Oréal. 
Structure du  chiffre d'affaires 
Synthélabo  représente  13% du  chiffre  d'aff~ires consolidé de  l'Oréal,  le 
reste étant principalement  le fait  de  la parfumerie.  Les  spécialités pharma-
ceutiques  ressortent  à  77  % du  chiffre d'affaires de  Synthélabo,  les  23  % 
restant  comprenant  les produits  chimiques,  les produits vétérinaires,  des 
produits  chirurgicaux et  du  matériel hospitalier.  Sa  dernière participation 
l'associe d'ailleurs  avec American  Cyanamid  (Lederlé)  dans  ce domaine. 
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 81  %du chiffre d'affaires pharmaceutique  sont  réalisés en France  (princi-
palement  en Belgique,  en Allemagne,  en Italie pour  la fabrication  à  l'étran-
ger). 
Spécialisations pharmaceutiques 
Les  principales  catégories  thérapeutiques  de  Synthélabo  comprennent  les 
cardia-vasculaires,  la thérapeutique  des  voies  respiratoires,  les antisep-
tiques  intestinaux,  les protecteurs hépatiques,  les antiagrégants plaquet-
taires. 
Les  services  de  recherche ont été réorganisés  de manière  à  mettre l'accent 
sur les  cardia-vasculaires et la neuropsychologie. 
97 3.1.6.  PECHINEY~UGINE~KUHLMANN 
Origine et structure 
CA  consolidé 
Effectif 
Bénéfice déclaré 
CA  Pharmacie 
22.221  MF 
105.400 personnes 
975  MF 
321  MF 
Le  groupe est issu de  la fusion de Pechiney producteur d'aluminium et d'Ugine 
Kuhlmann  producteur métallurgique et chimique  en  1971. 
Ugine Kuhlmann  détenait depuis  1970  une participation dans  le Laboratoire 
Fournier Frères;  ce  groupe  détenait également  en  commun  avec Clin Midy,  la 
Société  Sédaph. 
En  1972,  cette association a  pris fin lorsque Ugine  Kuhlmann  a  repris  entiè-
rement  Sedaph et Clin Midy,  la société  chimique  SEAB. 
En  1973,  les sociétés Spret et IBF  (Industrie Biologique Française)  sont 
rentrées dans  le groupe. 
En  1974,  elles sont  coiffées d'une holding spécialisée Pharmuka,  qui  ne 
regroupe pas  cependant  les producteurs  de  principes actifs  (Pointet & 
Girard  69  MF  de  CA  en 1973- notamment).  Cette évolution pourrait corres-
pondre  à  une  politique récente  de  présence dans  des  activités rentables. 
Ces  sociétés nouvellement  acquises étaient liées aux Laboratoires Armour 
Montagu  (en association avec  Armour  & Co,  U.S.A.)  et Knoll  France,  (en 
association avec Knoll  AG,  actuellement  contrôlée par  BASF),  Knoll 
France a  pris le contrôle en  1975  du  Laboratoire  français  LIBS  - 17  MF  CA) 
qui  fabriquera des  produits Knoll. 
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 Structure du chiffré d'affaires 
La  pharmacie représente  1,4% du  chiffre d'affaires consolidé qui  corres-
pond  par ailleurs  à  de  la production d'aluminium,  de  la chimie  (minérale, 
organique,  halogène,  pétrochimie,  matières plastiques,  encres  et colorants) 
de  la transformation du  cuivre,  la sidérurgie et l'électrométallurgie. 
Principales catégories  pharmaceutiques 
Le  groupe est présent principalement sur le marché  des  thérapeutiques  des 
voies digestives,  des  hormones,  des  thérapeutiques  des voies  respiratoires, 
et également  des  antibiotiques,  cardia-vasculaires et fortifiants. 
100 3.2.  GROUPES  DETENANT  UN  LABORATOIRE  FRAN~AIS 
Les  sociétés  sont  classées par ordre alphabétique  des  groupes  auxquels ils 
appartiennent  ou  auxquels  appartiennent  leurs  sociétés-mères. 
L'associé est le groupe  qui  détient également  une  participation dans  la 
société. 
Les chiffres d'affaires  1973  sont  signalés par un astérisque. 
En  raison  du  manque  d'information concernant  les  sociétés non cotées,  et 
des  changements  rapides  su:;ceptibles d'intervenir,  les liaisons  indiquées 
ci-dessous,  qui  proviennent des  informations  de  sources et de  dates  diver-
ses,  ne  sont pas  données  avec certitude. 
101 r-----------------~--~LA~B~o=RA~T~O~IRE~S~--r-------~~C~A~1~9~74~------------, 
GROUPES  % détenu  Associés  FRANCAIS  ou  1973 
ABBOTT  (USA) 
AIR  LIQUIDE 
AKZO  (Pays-Bas) 
ALBERT  ROLLAND 
AMERICAN  CYANAMID 
(USA) 
AMERICAN  HOME 
PRODUCTS  (USA) 
ASPRO  NICHOLAS 
(Australie) 
ASTRA  (Suède) 
BASF  (RFA) 
BAYER 
BEAUFOUR 
BEECHAM  (R. U. ) 
Sté Fse  des  Laber. 
Abbott 
Lipha 
Oberval  (+  Simar) 
Organon  SA 
L.  Endopancrine 
Hepatrol 
L.  Anphar 
L.  Lederlé Novalis 
Wyeth  Byla 
L.  Auclair 
L.  Bismupharm 
L.  Nicholas 
L.  Nicholas Ana. 
L.  Lematte  & Banot 
L.  Biosédra 
L.  Bayer 
L.  Beaufour 
Expansia 
L.  Beecham-Sévigné 
BOEHRINGER  INGELHEIM  L.  Boehringer 
(RFA)  Ingelheim 
BOEHRINGER 
MANNHEIM  (RFA) 
BOOTS  (R. U.) 
BRISTOL  MYERS 
(USA) 
BUSCH  JAEGER 
(RFA) 
L.  du  Sud-Ouest 
Sté Fse de  Théra-
peutique 
L.  Badrial 
Phartec 
L.  Pharmacotech-
niques 
L.  Dacour 
David  Rabot 
Boots  Co  France 
L.  Bristol 
L.  Allard 
L.  Valpan 
L.  Negatol 
53 
50 
50 
75 
50 
92 
80 
50 
102  ~ 
82 
C.M.  Industries 
Roussel  Uclaf 
Roussel  Uclaf 
---------------------- --------------------~---------~---------~-------------
102 GROUPES 
CARTER  WALLACE 
(USA) 
CIBA  GEIGY  (CH) 
DELALANDE 
DESCLEE  FRERES 
(Belgique) 
DOW  CHEMICAL 
(USA) 
EL!  LILLY 
FABRE 
FISONS  (R. U.) 
GIST  BROCADES 
(P. B.) 
GLAXO  (R.U.) 
HOFFMANN  LAROCHE 
(CH) 
r.e.r.  (R.u.) 
KLOSTERFRAU  (RFA) 
L~VENS  KEMISK 
(Dk) 
LOGEAIS 
E  .  MERCK  (RF A) 
MERCK  & Co  (USA) 
METABIO 
LABORATOIRES 
FRANCAIS 
L.  Lincoln 
L.  Ciba 
L.  Geigy 
L.  Borne 
L.  Delalande 
L.  Mère 
L.  Carrion 
L.  Lepetit 
Sté Chimique  Fse 
Eli Lilly Fee  SA 
L.  P.  Fabre 
L.  Ducray 
Fimex 
L.  Inava 
L.  Simbio 
L.  Fisons 
L.  Brocades 
L.  Beytout 
L.  Glaxo 
L.  Glaxo-Evans 
Produits Roche  SA 
L.  Sauter 
L.  Roche  de  Biolo-
gie Chimique 
L.  ICI Pharma. 
L.  Avlon 
L.  Fuca 
L.  Hepatoum 
L.  Leo 
L.  Roques 
L.  Merck  Clevenot 
Farmex 
L.Merck  Sh.  Dohme 
L.  Chibret 
L.  Lelong 
L.  Egic 
L. Metadier 
I. Ronchese 
% dét~nu 
90 
90 
50 
52 
CA  1974 
ou  1973 
88 * 
108  * 
199 
108 
llO  ~ 
232~ 
139 * 
93  * 
1 1 
Associés 
MMM 
~---------------------------------------·~-----------------------------------~ 
103 GROUPES 
Miles  (USA) 
Minnesota Mining  & 
Manufacturing 
(MMM)  (USA) 
Montedison 
(Italie) 
NORTON  SIMON  (USA) 
PFIZER  (USA) 
PHILIPS  (P .B.) 
PURDUE  (USA) 
RECKITT  & Colmann 
(R. U.) 
RETI 
RICHARDSON  MERRELL 
(USA) 
LABORATOIRES 
FRANCAIS 
L.  Miles 
Gpe  Pharm.Riker 
Farmex 
L.  Pharma  3  M 
Carlo  Erba  SA 
L.  Fumouze 
L.  Pfizer 
L.  Pfizer Clin 
L.  Duphar 
L.  Sarget 
L.  Plantier 
L.  Manceau 
R.  & C.  Division 
Pharma.  SA 
L.  Riom 
L.  Lyocentre  -
RETE 
L.  Merrell Taraude 
L.  Coirre 
L.  Lachartre 
L.  Cannat 
L.  Prad.  Scientia 
A.H.  ROBINS  (USA)  L.  Martinet 
RORER  AMCHEM  (USA)  L.  Rorer 
SAND OZ 
SCHERING  AG  (RFA) 
SCHERING  PLOUGH 
(RFA) 
G.D.  SEARLE  (USA) 
SERVIER 
SMITH  KLINE  & 
FRENCH  (USA) 
L.  Sandoz 
L.  Salvoxyl  Wander 
Schering  Sepps 
Unilabo  SA 
L.  Cetrane 
L.  Searle 
L.  Servier 
L.  Eutherapie 
L.  Cremy-Longuet 
L.  G.  Têtard 
R. I.  T. 
Smith Kline  & 
French 
% détenu 
50 
51 
50 
100 
95 
99 
fusionné 
75 
64 
100 
100 
50 
CA  1974 
ou  1973 
152  * 
91  * 
85 
136  * 
371  * 
168  * 
72 
Associés 
E.  Merck 
C.M.  Industries 
C.M.  Industries 
L---------------------------------------J  _________ J _________  J ______________ _ 
104 GROUPES  LABORATOIRES  % détenu  CA  1974  Associés 
1  FRANÇ~IS  ou  1973 
1 
SOLVAY  (Belg.)  L.  du  Bac 
Latéma 
SQUIBB  (USA)  L.  Squibb  96  % 
STERLING  DRUG  L.  Winthrop 
(USA) 
SYNTEX  (USA)  Syntex Daltan 
U.C.B.  (Belg.)  L.  Fraysse 
Ucepha 
UPJOHN  (USA)  L.  Upjohn 
WARNER  LAMBERT  L.  Substantia  100  115 * 
(USA)  L.  Fouger  at  100 
L.  Parke Davis  75 
WELLCOME  (R. U.)  L.  Wellcome 
105 ANNEXE  : 
TABLEAUX  DE  CONCENTRATION .
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